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ASSURANCE*
’ CONTRE. LE FEU,
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■SB CANADIENNE. LA COMPAGNIE D'aSSORANOK XiBiaCheinm de Fer Intercolonial,9 ROYALE D'ANGLETERRE:— ET —BUREAU DE POSTE
D’OTTAWA.

tableau

1879—Arrangements deliver—1879.

ARRANGEMENTS D’ETE M ROUNDS A COMMISSION. ACTIF, *19,000,000.

Le soussigné préparé a accoptor, des 
RISQUES CONTRE LE FEU, aux tau 
plus réduits sur toutes descriptions de 
priétés qu'il est d'usage d'assurer.

LE SOUSSIGNE EST AUSSI L’AGENT

Compagnie Canadienne "Trust ai"1 ban,"
Argent à prêter sur Propriétés Foncières 

en ville et à la campagne, dahS lus 
provinces de Québec et d'Ontario.

En toutes sommes voulues.
tSr Hypothèques achetées.

T. M. CLARK,

Coin'd* rues BLOm BT WELLINGTON.
Ottawa, 28 mars 1879.

F. X. MICHAUD,DIVISION OUEST.
La route la plus courte et la 

plus directe entre Montréal 
et Ottawa.

sie.
« PARTIR OU I* JUILLET 1878.

T ES TRAINS EXPRESS 
JU partiront tous les jours 
copiés), comme suit :
Partant de la Pointe-Lévis...

Mi. “ “ Biviènxlu-Loup~... 1.15 P.M.
•Arrivant à Trois Pistolles (dinar). 2.75 “

Rimouski......................... 3.44 “
. “ Carimbelton (souper)... 8.05 “

“ Dalnêüsle.........................  8.22 “
“ Bathurst.........................10.12 “
" Newcastle.......................11.40 »

Moncton.......................... 2.00 A.M.
“ Saint-Jean............... 6.00 »
“ Halifax................  ...10.35 “

Ces trains viennent en connextion à Lévis 
avec les trains du Grand-Tronc partant de 
Montréal à 9.00 P.M., et à Campbelltôn avec 
le steamer City of Si. John, partant tous 
les mercredis et samedis matin, pour Gaspé, 
Percé, Paspébiae, etc.

Les train^ pour Halifax et Saint-Jean se 
rendent à leur destination le dimanche.

chars Pullman partant dé la Pointer 
Lévis les Mardis et Samedis, vont directement 
à Halifax, et les Lundis, Mercredis et Ven
dredis à SamUlean.

Des BILLETS D’EXCURSION POUR 
L’ETE, par chemins de fer ou steamers, pour 
les magnifiques places d’eau et de réche sur 
le bas Saint-Laurent, Métopédiac, Ristigou- 
che, Baie des Chaleurs, Gaspé, Ile du 
Prince-Edouard ut les Provinces Maritimes, 
peuvent être obtenus à des conditions favo-

Pon/ informations concernant le prix des 
billets de passages, le toux du fret, l’arran
gement des trains, etc., s’adresser à 

G. W. ROBINSON,

BVltEAt :
XTo. 519 Hue ©TTSOECE,

1‘ttRTK VOISINE DK CHEZ M. D ACIER.

OttaWa, 14 octobre I879.

D’AUTOMNE
De C. GAGNÉ et Cie

LIBRAIRE.: A PASSAGERS 
(Dimanches ex.

Délivrée. T E et api*» MERCREDI 1er OCTOBRE,
IJ les trains quitteront les dépôts d’Aylmer 

et Hull, comme suit :
Train de Train 
la malle'. Express

Quille Aylmer...................... 8.15 a.m, 3.30 p.m.
Quitte à Hull........................9.10 a.m, 4.30 p.m.
Arrive à Hocheiaga....... 1.20 p.m, 8.40 pjm.
Quitte Hocheiaga.............9.25 a.m, 4.45 p.m.
Arrive à Hull.................... * 1.30 p.m, 8.50 p.m

Des magnifiques CHARS SALONS font , 
attachés à chaque train de passager.
Tous les trains partiront d’après l’heure 

de Montréal.

Pour billets et renseignements s’adresser 
au bureau, 36 roe Elgin, Ottawa, et 1 l’ad
ministration générale, 13 Place-d’Armes, ou 
au bureau pour la vente des billets, 202 
St. Jacques à Montréal.

C. A. SCOTT 
Surintendan 

Division

Livrée d’histoire, de priè
res, d’école,

ROMANS INTÉRESSANTS, 
Objets de piete, de fantai

sie, images, etc., etc.

7.50 A.M.
SONT MAINTENANT AU COMPLET ET 

PRETES ASTRE INSPECTÉES.
lan.A.*.

qualités R. O. W. MacCUAIG,
Syndic Officiel pour la Cité d Ottawa 

et le Comté de Carleton. 
Bureau—No. 60 Une Sparks. 

Ottawa, 29 janvier ,1879

Est.—Montréal, Québec Venez et voyai nos habillements «nîlweed 
pour $11.00 et $12.00, faits sur mesure : ce 
sont les meilleure qui aient jamais été otieHs 
et ils sont préparés nu goût des clients.

Coupe garantie ou pas de vente.
Voyez nos chemises et nos caleçons rpour 

75 contins les deux.

Nos chapeaux de feutre pour 50 contins.
N’oubliez pas nos chemises A 40 et 50 cls.
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J. Brewer, 
ENCANTEUK

«al • «ae
il i$ lan.Porta

Bell's^ Corners, Rich-
$ I J LA COMPAGNIE 277, RUE WELLINGTON, 276ni. C 4,. 

» cents ; 
irceuses

io »JS DI PRIT DU CAKADA.143 RUE SPARKS 148.«ai Ottawa, 3 Septembre 1879.BBLIBtIR ET KB6LBIIB. lan.Hall.
Bôi LeeS-'Sss

Si
PROTECTIONlltuvu, Il juillet* 1879. tin.

I.lvre» de ramptes de taule es- 
peee et de tente dimension, 

cuiller, pour le* école», 
ele-, etc., etc.

Vient livre» et mneleue relie» 
avec goût et à de»

PRIX TRES VODEBE8.

Une visite est sollicitée.

: H BUREAU PRINCIPAL 

Ne. 8 RUE JACQUES, HAMILTON,
IOANADA.

W. U BN Dili fi, - - - - 
W. H. GLA SSCI), - - -

1 t général,n5% AMOS R0WE
ENCANTMVR El AGEN1

SS A11
C. A. 8TARK,

Agoni général du fret et des iiassagere.
M. O’MEARA, Jr. 

Agent général.

..Ci* L’ARCADE.- - l'résidmd. 
Vloc-Présldbnl.POUR LAm 145

S PROPRIETE F08CIFRE. DlltKCTKUhS:
Tontes lettres enréglstrées doivent être mise à la 

poste une demi-heure d'avance. Edward Brown, 
J. M Loltridgc, 
R. A. Lucas

T L^moyt-n lu plus curtain de protéger votre 
I J Bourse, est -l’acheter à I’ «*■Arcade ’* -t 

la meilleure manière do protéger Isa Fabri
cants du Canada est d’acneter vos marclrni- 
dises à

“L’A RCADE”

John > istwood, 
Chas. M. Gounsell, 

, , James Sampson,
Alexander Duncan

- BOX eau—
26- R.U E BIDBAU, -26

OTTAWA.

Ottawa, 26,déc.:1878.

le.
,0Br e p. Bakbr.

F. X. MICHAUD,
482, Htae SUSBSS,? 

OTTAWA.

aatérieh" 
et Gin,*î 
ié dans 5|

LE CHEMIN DE FER
St. Laurent et Ottawa.

Ottc Compagnie est en état de prêter 
toutes sommes d’argtfht sur la garantie de 
Biens Foncière à long ut court terme jusqu'à 
20 uns et elle olIVe lus conditions les plus 
iHVôrahles aux emprunteurs qui ont le privi
lège de payer le prinoi|>al et l’iulérôt, en 
versements égaux, soit tous les ans, tous les 
six mois ou bien tous les trois mois, selon les 
conditions de paiement de la Compagnie.

120, rue Saint-François-Xavier* 

(ancien Bureau de Poste), Montréal. 
D. POTTINGER,

Surintendant-en-chef.

P. LARMONTH,Ottawa, 34 Nor. UW» 6 septembre 1879. lan.> Bel après LUNDI, le 9 JUIN 1879, les 
Li trains voyageront comme suit :

Tweed Canadien Pure Laine iWota,Wm H0WK. Comptable et a gen tj<én éi-al 
Syndic officiel pour le comté de Car 

lelon et la cité d'Ottawa.
AGENT POÇR,* 

d'assurance contre le feu

Alex. Mortimer. do do 76 “do
do do do 8U“Laissant Ottawa :

Pour l’Est, l’Ouest et 
le Sud à 10.30 a.m.

Arrivant à Ottawa :
HOURRA POUR MANITOBA293, BUE CUMBERLAND.

Peintre, Doreur, Vitrier, 
Tapissier, etc.

Un tailleur de première classe est atta
ché au Département des ordres, et 

now garantissons pleine satis
faction à ceux qui aehe.te . 

ront à

lan De l’Est et de l’Ouest 
à 7.10 a.m.

Papeterie, Reliure, Manufacture de livres 
de comptes, Gravure sur pierre éf sur cuivre.

IMPRIMERIE.

O. V. GLH.BEINX),
Directeur du département lithographique. 
Ordres exécutés aVec promptitude et 

manière la plus soignée.

Alex. MORTIMER.
194, 196 eti 196 Rue SPARES.

Ottawa, 22 juillet 1879.

La compagnie 
‘I Western."

La compagnie d’assurance “ Québec."
La compagnie d'assurance “ Lancashire."
La compagnie d’assurance " Standard Lile.” 
La ligne de-steamers " Anchor."

Bureau, 161 rue Sparks, Ottawa. 
Ottawa, 18 août 1879.

HYPOTHEQUES ACHETES.
Un peut s’adresser personnellement aux 

bureaux de la Compagnie ou bien par lettres 
adressées à

Points du Nord-Ouest
w**,

Pour l’Est, à 2.15 p.m,

Pour l’Est et l’Ouest 
à 10.30 p.m.

De l'Est et du Sud à 
3.55 p.m

àlkx. MauADAMS, 
Gérant.De l’Ouest à 6.30 pjn.Importateur et marchand de

Les billets donnent droit à des chars salons 
attachés -a 
3.00 p.i
ainsi aux voyageurs la n 
de chars à Prescott.

Un char Sofa sera attaché au train du soir 
pour accommoder les passagère allant à 
l'Est et à l’Ouest.

Connexions certaines avec les trains sur 
le Grand Tronc, de l’Est et de l’Ouest, et 
avec ceux des chemins de Rome et Water- 
town, d'Ogdonsburgh et Lac Champlain, 
et d'Ûtica et Black River, à Ogdensburgh,
’•enant de et retournant à New York, Boston 
et tous les points du Sud et de l’Est.

On peut se procurer au Bureau des Billets . 
de la Compagnie,à Ottawa, des appartements 10 impression 
dans les chare à coucher, sur fes chemin*! _ 50 i
d’Utica et Black River, et de Rome et Water- 
town allant à New York, et sur le chemin 
d’Ogdensburg et Lac Champlain allant à 
Boston.

la R. C. W. MacCUAIG,. Tapisseries et de decors. ux trains quittant Ottawa à 
.m. et Montréal à 5.00 pan. et évitent 

écessité de
i:;f.. (Atilrufoi» Hunlon.)

94 bI 96, RUE SPARKS,
BUG. DDPUIS

Estimateur et agèhVgénérar " d’assurance 
et de billets.

No. 69, BUE SPARKS, OTTAWA.
Aussi Syndic Officiel.
On a besoin d’Evaluateurs 

confiance, dans chaqne comté.
Ottawa, 29 Janvier 1879.

changer T. RAJOTTB,
Syndic Officiel

Pour le comté de Carleton et la vile 
d'Ottawa, Comptable et Collecteur. 

Bureau 64 rue Wellington, Ottawa
Ottawa, 14 août 1879.

Peinture, huile, vitres*, mastics, verni#, etc. 
Ottawa, 22 octobre, M579. ta

lanPOUDRES DE CONDITION D'ILEWI) {« pas*perlant 4'IHUiwa lesmanlis 
et les aalradtë peovent pkndre directement 

la ligne de vapeurs de

H attentifs et de Ottawa, 26 Déc. 1878
5 Merveilleuse invention.

LtTNOGMM PATENTÉ DE J*C0B E. PETIT,
No. 18, RUE RIDEAU,

1 COIN DU PONf DBS SM'EUDS.

D BOULES POUR les ROONMéI3 TORONTO et OSDENSBURG lan.BT AUTRES COMMANDEZ VOTRE
MEDECINES CELEBRES Pour Toronto^sa reliant avec le

(MM de FER PC NORD
Breveté le 16 juillet 1879.

TEMPS, ARGENT BT TBAVAIL DB SAUVÉ.

; COMME PAR MAGIE.
Il est admis par tout le monde, que “ Le 

fer magique à Itepasser, Glacer et Gaufra- 
combiné, est l’article le plus complet qui 
ait jamais été inventé. . Il éclipse tout ce qui 
a été'imaginé jusqu’à aujourd’hui.

PRIX SEULEMENT $4.
Un prix1 extra lui a été décerné à la der

nière Exposition de la Puissance. Les dames 
ne doivent pas manquer de visiter les échan
tillons au bureau de

osas. siBJABsnra
AGENT D’ASSURANCB BT SYNDIC OFFICIEL.

CHARBONPOUR LES

s à la minute. Au-dessus de 
impressions à 1* foisAgent a Ottawa C. STRATTON. Pour Collingwood, pour de là s’embarquer 

sur la ligne de vapeurs du lac Supérieur 
pour n’hnporte quel point du 

Nord-Ouest.

Le plus grand soin eut 
apporté à la réparation 
des montres et pendules 

ux finies et les 
plus compliquées. Mon
tres en or et argent dans 
les meilleures conditions 
comme prix et qualité.

esses, rouleaux, tampons ou batteries 
inutiles. Le procédé est si simple qu’un 

enfant peut le travailler.
Indispensable pour Syndics officiels, Avo

cats, Architectes, Géomètres, Banquiers, 
Marchands et autres.

Ces appareils

Coins des rues Dalhçusie et Saint-Patrick. 
\ VIS.—Les médecines ci-dessus, célèbres 

JA. dans tout le Canada pour leur efficacité 
ne se trouvent que chez M. C. STRATTON. 
Je mets donc le public en garde contre les 
contrefaçons.

McRae, Ahern & Tie.
86, RITE SPA RH 8, 86.

CHARBON DUR
— DB —

WILIE8BABRE, LACKAWANNA

les mie
Prix des places d’Ottawa à Win

nipeg et à Fort Garry .
150 livres de bagages sont allouées aux 

passagers.
$@T Tous autres renseignements donnés 

avec plaisir au bureau 60 rue Sparks.

R. C. W. McCUAIG.

Les trains voyagent sur l'heure de Mon
tréal.- $22.60.

sont do la dimension des 
des billets, "des lettres et pa- 

et coûtent respectivement

r THOMAS REYNOLDS,
Directeur Gérant, Ottawa.T ALEXANDER. cartes postales, i 

piers d’afl'aires, 
$2.50, $5, $7, et $9.

taire.
8-Uni»

Ottawa. 7 isov.. 1879. 
---------Vi-

Ottawa. 6 Juin 1879.
8eiile maison a Ottawa pour 
i reparation Mrlense de* Boi

te* a mnelqne.
Ottawa, Il juillet 1879.—30 sept.

DÉMÉNAGEMENT. J. M. JACOB, Breveté.
457 rue Saint-Paul, Montréal.
EN VENTE CHEZ

James Hopejet Oie.
Agents a Ottawa.

Ottawa, 2d août 1879.

lallè> fliti!

lan 3
AVIS IMFORTANT

Ottawa, 4 août 1879. - BT —6s. ser40 RUE ELGIN 40*161
(En face VHotel Russell.)

Toutes les personnes qui désirent acheter des

Livres à bon marché,
Soit de Prière, d’Histoire, et d’Ecçle, 

bien de visiter le magasin de

F- O. QUILLAVUE,

No. 433 BTO SUSSEX,
avant que d’acheter ailleurs.

N. B.—On tient aussi toute sorte d’objets 
de fantaisie, articles religieux et autres.

F. DUHAMEL Black Diamon d
CHARBON MOU EUGENE R0BITAILLE

HORLOGER et BIJOUTIER
Chapeaux du Printemps.

TOUTES'SORTES DE

CBAPEMfX DU PRINTEMPS 
IIIsÇCkS TIKIS -1ESÏJOUR8,

Seul agent pour Je district d’Ottawa.

Explications données 
agents actifs demandés.

4 octobre 1879.
MARCHÉ DC (JC ART1KR BT, é|»l “B,”
ei-devant occüjié par J. Castidy, où il tiendra 
constamment un ajiprovisionnemenl

lan.
avec plaisir. Des h B’iar Hill et Spring Hill.Napoleon Aedette PHATIQUB.Im. Ottawa, Il juillet 187Î 3tr

Fait aussi lesde »o. «““s™,

VIS-A-VIS 11 mois de rétribution, frais à p'.t, ou
■ us. mb. .. nous leur abandonnerons une retenu^ consi-
L Hotel ** Koyal Exehtiliffe.’ dérable pour la vente du privilège de

„ , ... récentes et merveilleuses inventions. Nous
/CIGARES, Tabac et Pipes de première sommes sérieux dans ce que nous avançons 
Kj auahté constamment en mains. Echantillons gratis. Adresse

Ottawa, 26 Déc. 1878, 1 an SHUEA* ET OIE., m«i.

ARGENT A PRETER
SI B PROmETES FONCIERES.

Alt SOMMES «K688E8 ET PETITES
AU GOUT 4ES EMPRUNTEURS.

Intérêt rci-onnohle.

OUVRAGES ER CHEVEUX.Viandes de toutès aortes
< i : f 'niA ï.4Üiiii|i| i*-, I

Reconnaissant de l'encouragement libéral 
qu’il a reçu par le passé, il espère que ses 
pratiques lui continueront leur patronage 
dans son nouvel établissement.

Ottawa, t Vjtov., 1879.

me. |* GEORUE SIMMS, 
nab Aue suskox.

$100

Dorures et plaqués de toutes sortes,

AU PLUS BAS PRIX.
45, Ho, RIDEAU, Block Bgleson. 

Ottawa, 11 sept. 1879.

îii
L'On Nettoie et Répasse les 

niAPBAtl ME FEUTRE.
lan Ottawa, 1er avril 1879,

■‘■’’’adref'-r àP. C. GUILLAUME,
Rue Sussexdale.

• .4
O^CONNOH A HOGG.

Ottawa, 26 Déc. 1878.Ottawa, 23 août 1879. lan.in

FfcU ILL ETON reprendre les façons qu’il devait 
à son éducation première.

Monsieur, lui dit Gaspard, le 
nom que je porte est le mien, la 
soif de la vengeance m’a jeté dans 
la voie (juej’ai parcourue. Vous 
chercheriez inutilement à dresser 
le compte des vdis, des assassinats 
et des incendies dont je fus l’au
teur, Après avoir été malheureux, 

(Suite.) je suis devenu èffrayant. Je ne
Le lendemain de trèa-honne veux ni ne puis rien nier. La vin- 

heure, il se rendit à la prison, dicte publique me condamne, et 
afin de procéder à l’interrogatoire j’accepte l’arrêt. Je suis un bri
des prisonniers. gand, soit ! Je saiie quelle sera To

ll se fit d’abor conduire dans le tre sentence, et vous m’y trouve- 
cachot de Gaspard Orsol. rez soumis. Depuis le jour où,

Celui-ci, fatigué d’un long voy- pour venger ma famille spoliée, 
age en charrette, blessé par I» j’ai fait peser mon malheur sur 
ensune et par ses fers, s’était jeté des innocents, il ne s est point 
sur la botte de paille déposée écoulé du seul jour sans que je 
dans un angle de son cachot et songeasse au châtiment futur, 
s’était endormi d’un lourd nom- J’aurais préféré tomber sons la 
meil de l’homme exténué dont balle d’un mousquet, mais je me 
l’unique besoin est de se plonger console de finir par la main du 
dans le repos stupéfiant qui suc- bourreau.
cède aux fatigues excessives. Horster voulut obtenir qnel-

Le geôlier dut réveiller le pri- qnes détails du chef de bandas ; 
eonnier. mais celut-ci salua avec respect le

En apercevant le juge, Gaspard vieux juge, et ajouta, 
retrouva subitement son sang- —Tout ce que je pourrais vous 
.froid. Il quitta sa couche et se dire n’ajouterait rien à la cause, 
tint debout jusqu’à ce que le juge Je suis criminel, je l’avoue afin 
se fut assis. Gaspard Orsol, par d’abréger la procédure. Agissez 
son attitude, paraissait vouloir comme il voué plaira.

Le brigand paraissait désormais l’emprisonnement et de la mort a 
résolu à garder le silence pour jetée dans le suicide, la Zingarelle, 
son compte personnel, cependant avait demandé la vie de cet hom- 
il ajouta : me an nom d’un ancien service

—Il est hors de doute que mon rendu... Je devais épouser cette 
lieutenant et mes hommes feront jeune fille...ajouta Gaspard, dont 
les mêmes aveux.... Seulement, la voix,faiblit un peu....Elle exi- 
monsieur le juge, dans l’intérêt gea, je cédai....Mais je fis grâce 
de la vérité et de la justice, je sans rendre la liberté à celui 
vous prie de vous souvenir que qu’elle protégeait, et, captif au 
l’un des hommes arrêtés dans les milieu de ma bande, il a été pris 
grottes de Camiole est resté com- avec elle, 
plétement étranger à nos meur- —Où l’avez-vons capturé ?
tree et à nos déprédations, de - Dans une ferme, dont il dé- 
qaelques genre qu’elles soient. fendit bravement les "habitants.

—Et vous appelez cet homme ?
—L’Etranger
—Ce n’est pas nn nom.
—Il n’en porte point d’autre 

parmi nous.
—Si, comme vouk l’affirmez, jl 

n’a point pris part à vos crimes, 
en quelle qualité le gardiez-vous 
en votre compagnie ?

—En qualité de prisonnier.
—Votre habitude est de n’en

de la clémence des hommes ; mais 
la bonté de Dieu est le refuge des 
plus grands misérables.

J’y songerai, répliqua froide
ment Gaspard.

La première cellule qui s’ou
vrit ensuite devant le jnge fut 
celles de la Mangrabine.

Le sommeil avait dérangé l’ap
parence de symétrie de son tur
ban, elle se hâta de jeter nn re
gard snrsa toilette quand elle 
aperçut le j age.

En en quart d’heure, celui-ci 
apprit tout ce qu’il voulait savoir 

le compte de la vieille femme. 
Elle avait suivi la bande en qua
lité ne devineresse, vendant ses 
prédictions dans les villes, les 
châteaux et les fermes qne les 
bandits se proposaient de piller. 
Sans scrupule elle avait reçn de 
temps à autre un bijon, une loque 
éclatante, comme la servante ac
cepte son salaire. Elle confection
nait la
troupe, et ne prenait pas plus de 
place dans les conseils qu’un chien 
souvent battu.

Interrogée sur la Zingarelle, 
elle répondit avec une sorte d’at
tendrissement :

—Elle était notre rayon de so
leil, et sa beauté éclairait nos ca
vernes... J’ai connu sa mère, la

Catarina...qui mourut à Vienne... si vieille que la liberté ne se fera 
Zinga devait épouser le chef; pas attendre, 
mais, je ne s is pourquoi, depuis —Vous affirmiez n’avoir jamais
quelque temps surtout ce maria- rien volé, et en ce moment même 
ge lui faisait peur... Je crois que vous portez des bijoux valant 
jamais, en dépit d’une promesse plusieurs milliers de dncats. 
souvent donnée, elle ne l’eût ac- —Oh ! fit la vieille femme,
cepté pour mari. une sorte d’orgueil, je les ai

—A quoi attribuez - vous ce gn6a ! 
changement dans les idées de la —Comment ?
Zingarelle ? —En sauvant la vie d’un hoin-

—A TEtrangér. rae-
-Avait-il donc pris dans le 1uellea circonstances ?

cœur de la bohémienne la plac ~L EtranSel" ,venalt d d»"- 
de Gaspard ? ^ g- urensement blessé pendant l’at-

r •, ,, , .. . t^qne d’une ferme ; sa bravoure,Wai.Vl" 58*”^’ piques bijoux luxueux, firent
Mais il entretenait Zingarelle de supposer à Orsol que cet homme 
Dieu, de la société de la famille po^k payer une forte 
et la fille de la Çatanna l’écoutait fl fUt emmené prisonnier, 
comme un oracle. -Ha rançon ne fut donc

—Et cette Zingarelle ? payée ?
—L’enfant s’est jetée dans le * —Non ; il refusa de dire son 

gouffre de Fuit a Jama pour éohap- nom, et de fournir des renseigne £ 
per à la poursuite des pandûurs. merits sur sa famille.X 

—N’avez-vous rien de plus à —Et on ne le tua pas ? 
dire ? —La Zingarelle le protégeait.

—Songez à votre âme, dit Hors
ter d’une voix grave en se dispo
sant à quitter le cachot de la 
Mangrabine.

Gubor, que le juge interrogea 
après la vieille bohémienne, ne 
laissa pas le temps A Horster de 
lui poser les questions habituel-

îroow .. «5 M
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ga-

B,

venir
—Il refuse de vous apprendre 

son nom ?
—D'Une façon ibeolne.
—A quoi attribuez-vous se re

sur»•.

fr rançon ;
fus?

—A l’orgueil. Je parierais ma 
tête, si elle u’était perdue à l’a
vance, que ce prisonnier est gen
tilhomme.

—De sorte que vous ne pouvez 
rien me révéler sur son compte.... 

faire jamais. • —Rien que sa non-complicité à
—Celui-là obtint la faveur nos actes, 

d’une exception. —Il se trouve depuis longtemps
—Voilà qui est au moins parmi voua? 

étrange. —Neuf mois environ.
—Tout est invraisemblable —C’est étrange ! pensa le juge,

dans notre vie, monsieur le juge ! Horster so leva.
-Expliquez-vous mieux. —Gaspard Osol, dit-il, vous le
— Une femme que la crainte de savez, vous n’avez rien à attendre

pas

z les

e des hommes de la

. —J’ai à dire à Votre Seigneurie 
qn’on me traitera comme sorcière, 
sans que j’aie jamais jeté un 
léfice ; ou qu’on m’enverra

ma- 
pour-

rir au tond d’un caohot jusqu’à ce 
que ls mort veuille, de ma vieille 
carcasse. Mais le fen, la corde on 
la prison, peu m’importé! Je suis

les.
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transporterait le grain U GATINEAU,
au détriment <& l’embran- •„ —

chement de la baie du Tohnerre du 
chemin de fer du Pacifique.

Le Globe répond que les produits 
apportés an Canada par voie du sault 
Sainte Marie proviennent de la source 
ordinaire de ceux qui s’expédient par 
la voie de Chicago, pendant que le 
Pacifique du Canada apportera le 
grain du Nord-Ouest canadien jusqu'à 
la baie du Tonnerre, pendant fa sai
son de la navigation, et jusqu’à Por
tland pendant l’hiver.

m

- es
et d'autres animaux Ceux 

amuniquent avec les Français 
jj|amt-Laurent) les abordent 

une ou deux fois l’année, par le

qui vientdu nord, où se tiennent des ?»c; “ chemin leur est
pies appelée Àlgoumequins, la- fort difficile-Cette annee, nous leur 

quelle va tomber dans le grand fieu avions donné des lettres pour les faire 
Saint-Laurént, trois lieues aval porter par cinquante Hurons qui se 

„ gant Saintofuis, qui Mit une trouvaient aux Trois-Rmeres à nos 
grande lie contenant près de qua- Peres qui sont en leur pays, et nos 
rante lieues, laquelle n’est pas large * ères de ces contrées-là en avaient 
ma» remplie dVin nombre infini de aussi données à leurs Hurons pour 
sauts qui sont fort difficiles à passer, ,l0us 'e9 P ‘rr rendre par les Attika- 
Quelquefois, ces peuples passent par megnes. Ces bonnes gens ont été 
cette rivière pour éviter les rencon- ûdeles, ils ont donné nos lettres aux 
très de leurs ennemis, sachant qu'ils Huions, et nous ont rendu celles qui 
ne les recherchent en lieux de si venaient de nos Peres qui sont en ce 
difficile accès." • . pays là. Les Iroquoi» nous contrat

Dans cette citation il s’agi» de la' gnent de cnei cher Ces votes mervetl- 
qui débouche à l’Otuwa, en leusement écartées, 
fa chute des Rideaux# Si le Aujourd’hui, pour tmcentm, la pa- 

role-écrite est portée de la baie Géor
gienne à Québec, en moins de deux 
jours—au lieu de cinq, six ou huit 
semaines.

Un autre Père avait bien raison de 
remarquer que lès communications 
avec les grands lacs étaient des routes 
plus difficiles à suivre que le çherain 
de Paris à Orléans.

Nous avons changé tout cela, nom 
me dirait Molière.

On ne se rend pas compte généra
lement de l’étendue de pays que cou
vraient les relations commerciales 
des Sauvages. Nous savons, par le 
père Sagard, que vers 1625, les Nipis- 
siriniens commerçaient avec des peu
ples situés à cinq ou six semaines de 
marche du lac Nipissing, dans la di
rection du sud ou du sud-ouest. Les' 
articles de ti aile, envoyés de Québec, 
passaient ainsi en trois mois au 
centre de l’Amérique, dans lesC 
du Mississipi et du Missouri, et inci-l 
taient sans doute quelques Sauvages 
entreprenants de ces régions lointaines 
à se mettre en rapport avec le Saint- 
Laurent afin d’y rencontrer des trafi- 
cants français.

Mais ceci nous éloigne de *a Gati
neau.

Une question, pour finir. Ni Cham
plain, ni ceux qui lui ont succédé, 
pendant deux siècles, ne nomment la 
Gatineau. D’oiJ vieut ce nom ?

Benjamin Sultb.

ECHOS DU «JOUR. **>«• ses ; mais les curés des autres parois
ses ne le reconnaissent que comme 
fête civile.

Le New-York Herald, parlant du 
mariage prochain d’une des filles du 
général Sherman, dit que la fiancée 
est üùèu catholique libérale”, croyant 
lui faire un compliment. Cet article 
est tombé sous les yeux de madame 
Sherman qui a demandé au Herald
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Marchés d’Ottawa.

Marchés Etrangers.

Feuilleton.—Le Gouffre: Raoul de Navery.

ï$y180 degrés à l’épreuve du feu.Le télégraphe mentionne aujour
d’hui M. Deckôtie, marchand, de 
Québec, comme adversaire probable 
de l’honorable M. Flynn à Gaspé. En 
dépit de toute opppositionle nouveau, 
ministre sera élu.

peu (É
te—ùn:nsunelet,redontvoici La Beuilleure huile de cîiarb?n du mside ive

Fle
“ Un catholique libéral ne peut être qu’un 

objet de pitié ou de mépris et tous mes en
fants, jusqu'à ce jour, ont été aussi fermes et 
dévoués, dans leur foi, que leur conduite a 
été pure et exemplaire."

Nul doute que madame Sherman 
est connue, du moins de nom, en Ca 
nada. C’est une pieuse et noble 
femme qui rappelle certaines héroï
nes des temps passés.

Le 27 octobre dernier, le très-révé 
rend Ægidius Jung 
cré évêque à la catn 
Jacques, Fort Vancouver, en rempla
cement de Mgr Magloire Blancnet, 
évêque de Nesqualy, dans le terri 
toire de Washington, qui se retire, 
vu son âge avancé.

Mgr Francis Norbert Blanche t 
évêque d’Orégon, officiait et le ser 
mon de circonstance a été prêché par 
le Rév. Thomas Dutly2le jeune et émi
nent pasteur de l’église de Walla- 
walla. Parmi les prêtres canadiens 
présents, on remarcjuait le Rév. J. B. 
Boulet, missionnaire des Indiens de 
l’agence de Tulalip. le Rév. J. S. 
White, de la cathédrale de Portland, 
Orégon, et le Rév. L. Gaudon.

Mgr Junger est natif de Belgique 
et, depuis seize ans, était un des vi
caires-généraux de Mgr Blanchet. Il 
est âgé de 45 ans.

Mgr Blanchet est le type du Cana
dien de l’Ouest. II a été missionnaire 
aux îles de la Madeleine et au Gap 
Breton et, plus tard, en 1837, il fut 
curé de Saint,Charles et arrêté, com

patriote, par les autorités anglai
ses. En 1846, il était chanoine de la 
cathédrale de Montréal etfutnomm" 
premier évêque de Wâlla-Walla, et 
se rendit, avec son grand-vicaire, le 
Rév. J. B A. Brouillet, dans 
velle et lointaine mission.

Les proportions de cette lettre ne 
me permettent pas de faire même 
une esquisse de ses travaux pendant 
33 ans d'épiscopat. Les Canadiens 
peuvent être fiers de lui et de son 
frère.

D
PAS DE FUMEE,

APAS DE SENTEUR,
PAS D’EXPEOSiem,Une dépêche de Winnipeg mande 

que la société légale de cette ville a 
adopté une résolution priant le mi
nistre Je la justice de nommer M. R. 
G. Dalton, en remplacement du dé
funt juge MoKeagney.

SEULEMENT CHEZM. Hector Fabre écrit de France à 
VEvénement ;LES PÉNITENCIERS. SHAWNotre ami Henri do Lam >the vient de pu
blier, bous le titre de Cinq nioislpairmi les 
Français d'Amérique, un livre charmant et 
bien nourri dont quelqnes chapitres ont déjà 
paru dan» le Tour du Monde. L’ouvrage 
tout entier est consacré au Canada II eut d’une 
lecture très-attachante. C’est vif, net ét 
vrai ; c’est d’une force parfaite et d’une fidé
lité rigoureuse. On a rar. ment parlé de 

ous avec autant d’exactitude, jamais avec 
plus de sympathie et d’intérét. M. Henri de 
Lamothe est un observateur d’une clair
voyance qu’on ne trouve pas en défaut. Il a 
passé quelques mois au milieu de nous, et il 
nous connaît comme s’il y avait toujours 
vécu.

M. de Lamothe partage avec M. Onézime 
Reclus, le frère del’illüslre géographe, Elisée 
Reclus, et qui abrite sa gloire grandissante 
sous celle de son aîné, celte passion pour le 
Canada. C’est môme M. Reclus qui le pre
mier a dirigé son attention vers nous ; et 
depuis lors, c’est entre eux une généreuse 
émulation à oui s’intéressera davantage à 

et étendre notre 
..j prédilection 

leur dor

rivière 
faee (le
texte de Champlain ne nous permet
tait de localiser d une manière pre
cise le cours d’eau en Question, nous 
serions bien en peine ae reconnaître 
ici la Gatineau “qui va tomber dans 
le Saint Laurent, trois lieues plus bas 
que Montréal ; mais les cartes du 
grand •explorateur inontreut claire
ment qu’il faut lire : “ laquelle ri 
vière va joindre dans les terres une 
autre rivière^ île Saint-Maurice) qui 
va tomber tÿèoje lieues aval le saut 
Saint-Louis.* Les typographes ne 
se sont pas bornés à sauter une ligne 
de manuscrit^ ils ont encore mis le 
chiffre 3 à ta place de 30. Ceci ex
plique comment Champlain nous dit 
que cette rivière forn.e une île de 
quarante lieues, puisque.en laremon 
tant, on rencontre le Saint Maurice 
oui nbu| mène aux Trois-Rivières 
n’où Ton se rend par eau à Montréal, 
puis dans TOttawa jusqu’à l’entrée 
île la Gatineau.

Champlain écrivait sur le rapport 
des Sauvages qui paraissaient avoir 
regardé cette rivière d’une naviga 
tion si ardue, comme un obstacle 
sérieux aux courses de leurs ennemis 
les Iroquois.

Ces Iroquois, la terreur des tribus 
de l’Ottawa, demeuraient alors entre 
les lacs Champlain et Ontario. Ils 
tenaient constamment des partis de 
guerrè sur laf rivière des Algonquins 
(l’Ottawa) surtout entre la Petite-Na
tion (Papineauville) et Tile des Allu
mettes où était le quartier-général 
algonquin.

A cette époque une tribu considé 
appelée l’Iroquet, de race al- 

gonquine aussi, mais distincte des 
Sauvages de Vile des Allumettes, ha
bitait l’intérieur du territoire tri 
angulaire dont VaudTeuil, Kingston
et Ottawa forment les angles. Elle Tout en écrivant près de ma fenê- 
prétendait avoir possédé autrefois tre ouverte et respirant les chaudes 
Tile de Montréal et la région qui est brises du sud qui m’arrivent du Po 
du côté de Chambly et de Saint-Jean, tomac, je me demande quel temps

Les Algonquins regardaiant l’Otta- vous avez sur les bords de l’Ottawa, 
wa et les terres qui bordent cette ri- Je me figure l’hiver déjà arrivé, les 
vière comme leur territoire propre ; lenêtres des maisons soigneusement 
cependant leurs courses s'étendaient fermées et chacun se pressant au- 
vers le lac Huron et la baie Geor- tour du poêle. Ici toutes les fenêtres 
gienne et d’autre part jusqu’à la hau sont ouvertes et les enfants parés de 
leur des terres ôù l’Ottawa, le Saint- leurs toilettes d’été, se livrent, en 
Maurice et le Saguenay ont leurs plein air, à leurs joyeux ébats, 
sources communes. Ces peuples chas Les élections d’Etat qui ont pu lieu 
seurs devaient, en effet, se répandre le 4 couran», ont tourné, géhéralé- 
sur un grand rayon de pays. ment, à l’avantage des républicains

Les Algonquins de Me des Alla- qui, par suite, ont maintenant plus 
mettes et ceux de la Petite-Nation de chance de faire élire leur prési- 
fréquentaient les Trois Rivières en dent, Tannée prochaine. Toutefois, 
grand nombre. en examinant les choses de plus près,

Ils voyageaient par les cours d’eau on voit que cette Chance n’est pas 
abondants qui coupent les terres en- aussi forte qu’elle paraît au premier 
tre TOttawa et le Saint-Maurice. La abord. Le nombre des votes électo- 
Gatmeau était Tune de leurs prinôk, raux, nécessaire pour fixer le choix 
pales voies de communication. d’un candidat, est de 185. Or, les

Les Algonquins des Trois-Rivières Etats du sud, fort maltraités par les 
allaient en traite, au nord, vers les républicains, lorsque ceux-ci étaient 
tribus Attikamègues, dont la résiden au pouvoir, sont fermement démo- 
ce ordinaiae était dans le voisinage crates et leurs votes joints à 
du lac Samt-Thomas et qui, à leur l’Indiana qui est aussi sépublicain et 
tour, échangeaient les objets de fa- de l’Etat de New-York qui est dou- 
briqueeuropéenne qu’elles obtenaient teux, donne plus de 185. 
ainsi, avec des peuples situées encore New-York tient donc le nœud de la 
plus loin, dans un pays si froid que situation et s’il choisit des électeurs 
les arbres étaient rabougris et ne démocrates, la victoire restera à ce 
fournissaient pas môme l’écorce né- parti.
cessaire à la.confection des canots ; Mais comment se fait-il que le vote 
ils se procuraient ces produits des des Etats du sud soit assez influent 
peuplades favorisées sous ce rapport, pour faire plus que contrebalancer 
c’est-à-dire placées au sud, comrre celui de la Non velle-Angleterre et 
celles du Saint-Maurice inférieur et celui de la plupart des Etats de 
de TOttawa. l’ouest f C’est ce que je me propose

A l’instar de toutes les tribus de d’expliquer brièvement, 
race iroquoise, les Hurons, établis au Lorsque les répuL ^ains étaient au 
bord de la baie Géorgienne, culti pouvoir, c’est à-aife nmédiateraent 
valent la terre et en tiraient la plus après que la guerre ci sécession eut 
grande partie de leur subsistance, rendu les nègres citoyens des Etats- 
tandis que les Attikamègues menaient Unis et leur eut donné droit de vote, 
la vie nomade particulière aux peu les nègres votaient naturellement avec 
pies algonquins et ne se procuraient eux et contrôlaient le vote des Etats 
les produits de l’agriculture qu’au qui avaient pris part à la rébellion, 
moyen d’échanges. Mais depuis la chute du pouvoir mi-

Depuis longtemps, les Hurons s’é- litaire, les républicains du sud n’ont 
taient séparés du gros de la nation pu se maintenir au pouvoir et leurs 
iroquoise dont le tempéramment bel- adversaires politiques utilisent, con- 
liqueux ne leur convenait pas. tre les nègres et les républicains, le 
Moitié agriculteurs, moitié mar- surplus d’influence politique qu’ils 
chands, iis partaient de leur pays, ont acquis dans les divers E 
emportant plus de céréales que dé républicains août très exaspérés de se 
fourrures. Parvenu à TOttawa, soit voir ainsi battus par les armes qu’ils 

décharge de la Matawan, où à ont forgées eux-mêmes et c’est une 
des Allumettes, où à la question de savoir s’ils se soumet- 

Gatinuau, ils rencontraient les traient en cas de défaite.
Attikamègues et autres nations Un croit généralement que le géué- 
du nord, ainsi que les Algonquins rai Grant aspire à la préside 
des bords de TOttawa, tous peuples Quatre années d’oubli ou de critiques 
chasseurs, qui échangeaient avec eux auraient été fatales à ses aspirations, 
les pell ; tories pour du blé et de la Voilà pourquoi ses amis lui ont fait 
farine. En même temps se transmet faire ce voyage triomphal autour du 
taient (après les voyages de Cham monde. Par ce moyen, le public ne 
plain) les lettres des missionnaires l’oubliait pas un instant et les criti- 
destinées aux Trois Rivières et à qties étaient sans effet. Son retour, si 
Québec, car les dépêches de ces deux longtemps avant la réunion de la con- 
postes que Ton craignait de voir se ventiou préliminaire, a étonné bien 
se perdre en tombant aux piains des des gens. Mais la chose s’explique 
Iroquois étaient confiées aux Attika- depuis qu’on a annoncé qu’il doit 
mègues. Læs Hurons qui traitaient passer l’hiver à Cuba et au Mexique, 
avec ceux-ci, sur TOttawa ou ailleurs, Son retour semble avoir eu pour 
descendaient aussi, il est vrai, par le but de réchauffer l’enthousiasme et 
Saint-Laurent jusqu’aux Trois-Riviè- de lui donner l’Occasion de formuler 
res,maisencas d’attaque de la part des un nouveau programme politique.
Iroquois les lettres n eussent pas été Le président a fixé le 27 novembre 
en sûreté dans cette partie du voyage, comme date d’un jour d’actions de 
La Relation de 1647 s’exprime ainsi : grâces. Cette solennité est d’origine 
“ Les Attikaniègues ont commerce anglaise et dans les anciennes colo- d’Ot 
avec les Hurons et avec les Français, nies, il y avait des peines sévères con 
Leur rendez-vous se fait certain mois tre les personnes qui manquaient à 
de l’année en un lieu dont ils sont l’observer. C’est peut-être pour cela 
convenus, et là les Hurons leur que les catholiques ne l’observent 
apportent du blé et de *a farine de pas aujourd’hui. Depuis quelques 
leur,pays, des rôts et d’autres petites années, à Washington, les jésuites et 
marchandises qu’ils échangent çon- les dominicains célèbrent, ce jour-là,
tre des peaux de cerfs, dTélan, de des services spéciaux dans leurs égli-1 Coin des rues Bank et Queen.

On nous communique les ob‘ ervations sul- er a été sa 
édrale Saint-

CRYSTAL HALL
68 Rue Sparks.

1ère lettre de 
votre aimable correspondant de New- 
York m’a frappé, c’est celui qui a 
trait aux pénitenciers ; on y lit ce qui 
suit :

Un On prête au gouvernement provin
cial de Québec l’intention de prendre 
bientôt possession du chemin de fer 
du Nord et de l’exploiter lui-même. 
Pour cette exploitation, il lui faudra 

u Pourquoi la législature n’enver- nécessairement un personnel plus 
u rait-éllè pas un comité chargé de nombreux. Espérons qu’on rendra 
“ faire une élude des pénitenciers de justice à nos compatriotes.
“ l’Etat de New-York ? Autrefois ces _________♦______
“ prisons de l’Etat coûtaient des som 
“ mes immenses ; aujourd’hui, grâce 
“ à une sage administration, elles 
“ sont une source de revenu.”
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Certaines gens font passer de l’huile du 
Canada pour celle des Etats-Unis, pré 
l’acheter de nous pour fournir leurs clients.

tendant M
du

Le Herald de Monlréal se prononce 
carrément, dans un récen t article,po ur 
l’abolition du système fédéral et de- 

amande l’union législative. Ces élucu
brations ne tirent, sans doute, pas à 
conséquence, dans l’opinion même de 
ceux qui les écrivent. Ces appels ret m- 
bent à plat. Ce sont des indices qu’il 
est peut-être bon de noter toutefois.

m;CECI EST FAUX U n’y a pas d’autre 
huile américaine en ville et aucun marchand 
ou revendeur ne 1 achète de no 
la vendre. Cette huile ne 
que de nous, à notre établit 
Sparks, et de là est desti

us, ni ne peut 
peut s’acheter 
ment 63 rue 

à tous nosidéequiLes pénitenciers de l’Etat de New- 
York sont parfaitement connus des 
administrateurs des pénitenciers ca
nadiens ; il n’est donc pas besoin d’en
voyer un comité pour les étudier. En 
second lieu, grâce au système améri
cain de non permanence des fonction
naires et employés publics, il arrive 
que le commencement de chaque ad
ministration des pénitenciers de l’Etat 
de New-York, (aux EtatéUnis on ap
pelle ces établissements state prisons, 
le mot pénitencier y étant employé 
pour désigner les prisons centrales), 
se signale par de brillants rapports de 
profits souvent mirobolants : cela 
dure jusqu’à ce qu’une nouvelle ad
ministration soit nommée ;—alors 
celle-ci constate une dette ou déficit 
au’on acquitte, et l’ère des profits re
commence pour finir de même plus 
tard.

nos efforts pour, conserver 
domaine. Ils ont tous deu 
pour Manitoba ; je n’ai pu 
nos progrès de ce côlé de bonnes nouvelles, 
mais je me suis hâté de leur fournir des con
solations en leur assurant que partout aiL 
leurs nous étions en train de gagner du ter
rain. & ^

G’esl presqu’uro Indiscrétion que je com
mets en parlant de la passion que nous por- 

Mm. de Lamothe et Reclus ; mais il m’a 
paru si singulier d’entendre parler de Mani
toba avec cet enthousiasme en plein Paris, 
que la chose m’a semblé digne de remarque. 
Il faut dire aussi que cette tendresse pour 
Manitoba est un peu due à Provencher dont 
la confraternelle hospitalité a déposé des 
trésors de reconnaissance et des amas de 
souvenirs dans le cœur «'e Lamothe.

t daROBES ! ROBES ! !vallées g"
!ROBES pour l’automne.

ROBES pour la maison et le dehors.
ROBES pour la ville et la campagne. 
ROBES pour le voyage et la promenade. 
ROBES pour les réceptions efsoirées.

ROBES fl
Pour toute* les circonstances, 

Che* Stitt et Cfte.
Tissus de fabrique domes

tique ............................ 22c pou
Serge étamine......„....„35 et 37c pou
Tissu commun......... .
Serge de Cornouailles......
Tissus de Roubaix, de fa

brique domestique 
Serge de Cachemire.

ROBES DK
NOUVEAUX POMPADOURS.
Cet article est décidément une 

et fait décidément uoe très-belle robe qu 
on l’emploie avec le cachemire ou la serge.
NOUVEAUX VBLOUBS POMPADOURS, 1 
NOUVELLES SOIES POMPADOURS, f StittACiC 
NOUVEAUX CACHEMIRES POMPADOURS, J °1

La contestation de l’élection de M. 
Massue a été déboutée, faute de preu
ves. On n’a pu trouver aucun acte 
de corruption de la part de M.Massue, 
ni de son fils, ni de son agent, M. D. 
McCarthy. Pourtant la Gazelle de So- 
rel ne se gênait pas d’annoncer que 
le député de Richelieu perdrait non- 
seulement sou siège mais serait dé
qualifié. Les libéraux ne sont pas 
chanceux par le temps qui court.

tent CO!
1

M.
déi
Hysa nou- dre

pour robes. 
28c pour robes. 
33c pour robes.

55c pour robes. 
42c pour robes.

I

SieLa tâche des nouveaux ministres 
de Québec est loin d’être légère. A 
part les embarras de toute sorte que 
leur a légués le gouvernement Joly, 
il paraît que l’administration des 
départements est dans l’état le plus 
décourageant, non par le fait des 
employés, mais par le fait des ex- 
ministres. Dans le département des 
travaux publics et dan* celui du pro
cureur général, entre autres, les 
affaires sont, dit-on, en arrière d’une 
année.
et l’honorable M. Loranger ont trouvé 
sur leurs pupitres des masses de dos
siers de toute espèce que la négli
gence de leurs prédécesseurs avait 
laissé s’accumuler. Cela se comprend. 
M. Joly et ses collègues passaient 
tout leur temps à s’occuper de cabale 
et d’intrigues. Absorbés par les af
faires du parti, ils n’avaient pas le 
loisir de s’occuper de celles de la pro
vince. A ce compte, leur traitement 
de ministres qu’ils avaient réduit de 
$500, pour jeter de la poudre aux 
yeux du peuple, était encore trop 
élevé, et les nouveaux ministres de
vraient recevoir double valeur pour 
fàire ainsi leur besogne et celle de 
leurs prédécesseurs.

LETTRE DE WASHINGTON. 8T1TT et
Am

A.X.[De notre correspondant spécial.] nouveautéLa nomination des candidats aura 
lieu le 23 et la votation le 30 décem
bre, dans le comté de Provencher. 
Il est probable que M. Royal sera élu 
par acclamation. On mentionne bien 
le nom de M. Bradley ; mais nous ne 
croyons pas que le percepteur des 
douanes à Emerson abandonne sa 
charge pour engager une lutte iné
gale. Quant au Dr Bedford, sa can
didature n’aurait rien de sérieux.

FWashington, le 17 novembre 1879.Le temps.—Le» élections d’automne. — Le 
général Grant et la présidence.—Jourd’ac- 
ti ons de grâces: — Une noble femme.— Ten

conSacre d’un évêque.
$=Il serait trop long de vous expli 

quer comment cela s’opère; mais 
voyez les faits, tels que racontés dans 
les documents publics.

De 1855 à 1861, les trois péniten
ciers de l’Etat de New-York, Sing- 
Sing, Auburn et Clinton, représentés 
comme soldant leur exercice de cha
que année au pair ou par un profit, 
avaient coûté ensemble, durant cette 
période, $1,261,807.26 de plus qu’ils 
n’avaient produit.

Cette découverte faite et les comp
tes réglés, les rapports de profits re
commencèrent, 
grands compliments dans les gazettes 
à l’adresse des nouveaux administra
teurs. Au bout de quelques années, 
nouvelle débâcle et nouvelle décou
verte de déficits, suivies d’une nou
velle période d’opérations superbes 
que le comité de 1876 déclara avoir 
été une perte sèche de $4„992,207.00 
pour la décade précédemment écou-

CONFORT ET ÉLÉGANCE des ROBES. p. 1t
M.En donnant leurs ordres chez Suit et Cie., 

les dames sont sûres d’avoir des robes bien 
taillées et leur faisant à la perfection.

rev
I

VELODTINEà.
Les Veloutines à brocart et Corduroy sont 

la nouveauté de la saison.
Pour la velontine, allez chez Stitt et Cie.

Lui
NL’honorable M. Chapleau

li rab
Spécialité* chez Stltt et Cfte.

Bonneterie en Cachemires Français et Saxons 
Bonneterie en Soie. de

Le Mexique est par excellence le 
pays des insurrections. En voici une 
nouvelle que nous avons à enregis
trer. A Chihuahua une révolte a 
éclaté contre le gouvernement d’Etat. 
Les insurgés se sont emparés du gou
verneur et des fonctionnaires d’Etat. 
Le général Trevino est parti pour 
Chihuahua avec des forces suffisantes 
pour mettre à la raison les révoltés 
et rétablir l’ordre ainsi que le gou 
vernemeot régulier d’Etat.

PALETOTS 1 
D’ASTRACBA 1

Spécialités chez Stitt et Cie. (J
Cravates et foulards pour dames.
Gants de chevreau pour dames, de 1 à G 

boutons.
Rubans de fantaisie, brocardés et unis.
Goto et n.anchettes en toile, ;>our dames.

Gra 
s’es 
en ;

t

T
maiSpécialités chez Stitt et Cie.

Fascinateur en laine, de toutes couleurs. 
Nuages en laine, de toutes couleurs. 
Pèlerines en laine, de toutes couleurs.

GARANTIS,accompagnés de le c
V

son.
ProMOX>£lS. LLes dernières nouveautés se trouvent chez 

STITT et Cie. étéR. J. DEVLIN tre
MANTEAUX.

Manteaux de Paris, Berlin et Londres, du 
plus beau fini et du meilleur goût, chez 
Stitt* et Cie.

822,

Du Courrier du Canada : ceux de
Mesdames venez chez.gouvernement-Joly arrivé et soutenu au 

pouvoir par un certain groupe de marchands 
de bois, s’était hâté de leur payer sa dette 
reconnaissance en leur livrant sans surveil
lance nos bois et nos forêts. Pour cela les 
gardes-forestiers furent suspendus.

On nous informe qu’il a été 
pillage général sur les terres de 
et (pie Ta province a perdu des mil

Ri tel pst le cas, il importe que les anciens 
gardes-forestiers soient réinstallés dans leurs 
fonctions, et qu’une surveillance immédiate 
soit rétablie pour protéger l’exploitation de 
nos bois.

Le premier principe d’une bonne écono
mes! de protéger sa propriété.

Le

STITT ET Cie.Telée. L’Etat de
S3 et 55 Boe Spaak*, d’EcUne nouvelle administration a été 

placée à la tête du pénitencier de 
New York, en mars 1878, en sorte 
que nous en sommes aujourd’hui à 
la période brillante ; avant de chan
ter de nouvelles merveilles, m’est 
avis qu’on ferait bien d’attendre l’é
poque de l’échéance.

Le fait est qu’on n’a jamais encore 
vu où que w soit un pénitencier qui, 
dans le vérilable et honnête sens du 
mot, “ ait payé ses dépenses.”

Le dernier rapport publié par le 
nouveau surintendant des péniten
ciers de l’Etat de New York (janvier 

" 1879), malgré tout le bonheur qu’il 
ressent à accuser des profits n’en ac
cuse cependant qu’à Sing-Sing ; Clin
ton ayant coûté, d’après son propre 
aveu, $77,027.64, et Auburn $34,179,- 
24 de plus que leurs recettes, pendant 
l’exercice de 1878.

Je le répète : jusqu’ici du moins,ces 
annonces périodiques de profits ont 
toujours été suivies d. mécomptes 
du genre de ceux que je viens de si
gnaler. Les rapports de profits ont 
été qualifiés tour à tour de nice ad 
justmenl of accounts ” ou de “ make it 
appear, on paper at least."

Nos administrateurs qui, heureu
sement, font rapport de l’état exact 
des chose*, ont eu souvent à souffrir 
de comparaisons faites à leur préjudi
ce à l’aide de pareilles données : c’est 
mu par un sentiment de justice pour 
eux et par amour de la vérité que je 
me suis seuti porté à vous parler de 
cette question, que je connais et sur 
laquelle u’étant nullement intéressé, 
je me crois témoin compétent

La reproduction dans nos journaux 
de ces vantardises américaines, fait 
plus de mal qu’on ne pense à notre 
population. Je me contente d’é- 

Cette,proposition que d’autres 
peut-être le temps de dévelop-

On a remarqué que le Herald de 
Montréal avait fait un assez bon 
accueil au gouvernement Chapleau, 
Gomme le Herald est le principal 
organe du parti libéral dans la pro 
vince de Québec, on devait naturelle
ment attacher de l’importance à son 
attitude en cette circonstance- La 
Gazette qui signale ce fait, dénonce 
en même temps la conduite du Wit
ness, qui a dirigé la dernière campa
gne contre le cabinet Chapleau en 
compagnie de la Patrie, avec laquelle 
il rivalisait de fanatisme et de mau
vaise foi. Le London Herald flétrit 
de son côté les menées du Witness et 
termine un entrefilet à l’adresse de 
ce journal par ces mots :

“ A tous les pères de familles qui 
désirent que leurs enfants deviennent 
experts dans le mensonge et l’hypo
crisie, nous reçommaudons chaleu 
reusement la lecture du Witness de 
Montréal.”

La presse anglaise et et protestante 
ne peut que gagner à séparer ainsi sa 
cause de celle du Witness- Quant au 
Herald, on attribue sr modération, ou 
plutôt son attention, pendant les 
dernières éiectious, au dégoût que la 
conduite de la Patrie et autres petites 
feuilles du même acabit avait inspiré 
à tous les honnêtes gens.

L’isolement se fait ainsi autour des 
organes du radicalisme et du fana 
tisrae.

à Te 
le piLe grandminis un 

Couronne, 
nilliers de

rltei
(Hat

ETlBLinEITCELEBRE

Biere et Porter
DE

DAWES A Cie.
LACHINE.

DE LA VILLE, POUR

cont

pas.’

o-
Le Sun, de New-York, dit que l’a

gitation des mineurs irlandais de la 
Pennsylvanie, à propos des affaires 
d’Irlande, ne trouve aucune sympa
thie en cette ville. Les chefs de lu so
ciété fénienne ne songent môme 
pas à une excursion en Canada. Ils 
savent que les Irlandais-Canadiens 
sont satisfaits de leur gouvernement 
et ne répondraient pas à l’appel de 
leurs compatriotes américains. Le 
fonds de guerre, s’élevant, dit-on, à 
$2,449, est sûrement placé. L’organi
sation fénienne disparaît rapidement 
depuis la mort de James O’Mahoney, 
il y a environ deux ans.

DE MODES,

Vêtements d'hommes
Fourmi* ■>« A F ordinaire em tatelUm 

« en bouteille*, nu bureen.

184, CANAL STREET.
Vis-à vis le magasin de gros de C. T. 

Blake 4 Cie. ©te., etc.

EST CELUI DE rieu 
tes 1 
l’Eu

Toutes les commandes reçoivent 
une attention immédiate. t

G. C. EGAIV,
537 & 539

RUE SUSSEX.

i
J. POCKLINGTON. utats. Les

de 1îGérant. 90,0Ottawa, 27 novembre 1879. Guila ut
32.0111e Lé’oiEnseigne du Général Wolfe.

Nouveau Magasin de Tabac
EN GROS ET EN DETAIL.

des < 
tonq 
autr

uoe. Left gens de la campagne trouve
ront leur avantage à venir examiner 
notre Stock.

637 & 639 RUE SUSSEX,
OTTAWA.

Ottawa, 10 novembre 1876.

Tabac de toute espèce, cigares importés 
et domestiques, cigarettes, papier à cigaret
tes, etc., etc. Pipes de toute espèce, etc., etc. 
On trouve

D;Du Cowrier de Montréal : sièclde toute espèce, etc., 
à cet établissement

M. Letellier a-Lil été destitué pour avoir 
désavoué une loi quelconque ? Non, c'est 
pour avoir chassé des ministres possédant la 
confiance du peuple, pour appeler au pou
voir des hommes qui n’araieut pas cette 
confiance et qui ont si bien su prouver de
puis qu'ils ne la méritaient pas.

Sans doute, un lieutenant-gouverneur doit 
l’avis de ses ministres ; mais il n’est 

pas plus obligé de sanctionner toutes les lois 
qui ont été adoptées par les chambres que 
le conseil législatif n’était obligé de voter 
les subsides. On ne destitue pas un lieute
nant-gouverneur pour avoir désavoué une 
loi ; mais on le destitue pour avoir substitué 
sa propre volonté à celle du peuple, dans le 
but de favoriser ses amis politiques, 
titution pourvoit à ce que le gouverneur ait 
le droit de désavouer certaines lois, mais elle 
pourvoit aussi à ce que le peuple pu 
choisir lui-même ses propres représentants, 
sans que celui qui est revêtu Je l’autorité 

"royale puisse intervenir dans ce choix.

toujours à « 
t complet de iurtassortiment cornple 

dans un magasin de 
dârézH****

effici 
Le n 
à êtrW. L. McARTHUH;

Hue Sussex.
U

/M JjHome, sweet howE,”ir : 548,
IIOttawa, Nov. 1879.
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GIBSOS, FILS KT WARN CI, Ayant à cœur les intérêts du fomblic," j'ai 
acheté, cet automne, un bel assortiment de 
meubles que j’ai eu à bon marché et que je 
Pu‘6 livrer à des prix jusqu’à présent incon-

—Au Gap Rouge, dimanche der
nier, pendant la consécration, à 'a 
graud’messe, une lampe suspendue 
audessus de l’autel a fait explosion 
et le contenu en feu a été répandu 
sur l’autel et sur le prêtre officiant. 
Sans s’émouvoir de cet accident, le 
vénérable curé a terminé la consé
cration, puis on s’est empi 
teindre les flammes qui n’avaient pas 
tardé à faire des progrès alarmants. 
Pendant ce temps il v a eu panique 
parmi les fidèles et plusieurs person- 
ont perdu connaissance—Conadion.

MANUFACTURIERS DE

1 oui *
I

pour le commerce de gros.
bassement de la valléepgf Le plus grand

Tous nos biscuits sont cuits à la vapeur au 
moyen d’un fourneau mobile qui a une capa
cité de 20 quarts de fleur par jour.

Nos employés sont des premières mains du 
pays. Nous ne nous occupons que du com
merce de gros seulement et garantissons 
pleine satisfaction.

A mon grand magasin de meubles, 94 rue 
Rideau, on peut se procurer toutes sortes de 
meubles i»our une bagatelle.

Marale Venez insjiecter mon Stock.

iss-

ressé d’é- De
rent 
curai 
d’abc 
tre h 
cères

r-'.'. ■ j
- Le Sentinel,de la baie du Tonnerre, 

s'oppose à la construction de la ligne 
du sault Sainte-Marie, sous le prétexte

auro
GIBSON, FILS rr WARNOÜK,XX, J. ERRATT
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VENTE s LIQUIDATION UN CAPITAL CONSIDERABLEK r
Non» mettent bien «uJeeeus de tous ceux qui eswtent llyounl lmi de 
en Ceiudn, sens l'un ou l’eutrc .le ces éléments.

ïse CAPITAL et le CREDIT nous permettent d'acheter nos marchandises en grandes 
quantités et directement des fabricants, et quand r escompte est assez considérable, d'en 
profitéren payant comptant comme nous avons fait dans bien des cas, les années précè-
PLlM t'R ANDeS'1 M A tSO^iS ''d^C '1ir<dalie * °D trouvcra uos Prix aussi bas que ceux des

L'augmentation considérable de nos vente», depuis quelques mois, peut-être attribuée 
à ce qui précède ; mais elle esldue aussi aux Ans suivants :

Gna

"MD BMIont enregistré plus d’une fois quel
ques-uns des résultats obtenus.

Le nombre des demand.-s de 
hoàn^-nan s’étant accru avec la réus
site, il était devenu nécessaire de 
réunir toutes les observations déjà 
faites et de publier telles qlii étaient 
encore inédites, afin de guider 
les personnes qui 
employer le remède ou se livrer à 
des investigations nouvelles. C’est ce 
travail que vient de faire M. Lesser- 
teur, dans un ouvrage paru à Paris.

Voci un cas de guérison de rage 
raconté par les Missions catholique

M. Perrier, missionnaire au Tong- 
King depuis plus de vingt ans, nous 
a assuré avoir guéri une jèune fille 
de quatorze ans, du village de Souane 
Yène (province du Nghé-Ane.) Elle 
était en plein accès de rage, lorsque 
le missionnaire arriva. Il lui fit 
d’abora administrer trois grosses pi
lules, (plus de 4 grammes,) et bientôt 
après deux autres, (environ 3 gram
mes). A ce moment, la jeune 
fille tomba à la renverse comme 
foudroyée,aussi froide que le marbre. 
Au bout d’un quart d’heure, la lé 
thargie durant toujours, on lui des
serra les dents pour lui faire prendre 
deux cueillérées d’une décoction de 
lentilles. Quelques instants après, la 
malade se releva ct demanda à man
ger. Elle était radicalement guérie. 
Le missionnaire la revit dix ans plus 
tard ; elle était mariée et mère de 
plusieurs enfants.

Si, comme nous en avons l’espoir, 
on parvient à constater officielle
ment cette efficacité, que nous avons 
considéré comme un devoir de faire 
connaître, en raison du bienfait im
mense qui pourrait en résulter pour 
l’humanité, c -tte maladie dont le 
nom seul provoque l’effroi dans les 
âmes môme les mieux trempées, ces
sera d’être appréhendée comme le 
plus grand des malheurs et devienj 
dra une maladie vulgaire en raison 
de sa curabilité.

49 et, 61 BUE RIDEAU

K earns & Ryan
GRANDE VENTE

VN
'I d’un

t
Fends demveaotés-•:*

T
Etoffes à Robes de toute» les Drape, choix complet, 

nuances et qualités.
Assortiment complet de eoieskellentee marchandises.

Fils de toutes variétés.
Choix innombrable de 

chevreau (kid,) de 2 à 8

DU STOCK DK désirerai, ut
O’DOHERTYetCie.Chenet, Tassé et Cie. Velours de soie et de coton, ex-

inoidei Flanelles valant 60 cts,, réduites à 40 cts.
“ de fantaisie de 50 cts., “ 35 “

Drap bonne qualité (double largeur), $1.50
110 RUE 8PA KS noires.

Choix assorti de pompadours. 
Satins carreeutés et unis. 
Winceys, de 5 à 18 centras.

i« chela et
(«usât lnttn. owe es

valeur, «eudltime liberales et sale 
eparfUll 

de aeaveaule, ee gréa.
du cee»exerceOnt l'honneur d’annoncer qu’un de leurs 

associés se retirant des affaires, ils sent dans 
l’obligation de vendre toutes leurs

gants de 
boutons

Kaagee et lainages a moitié prix.
N'OUBLIEZ PAS CHEZ

KEARNS &RYAN.
Ottawa, 19 nov. 1879.

RUSSELL, FORBES & Cie.FEU K, MARCHANDISES D’ETAPE et de GOUT fYN DEMANDE une bonne d’enïants âgée 
\J d’environ quinze ans. On donnera la 
preference à une jeune fille
çais. S’adresser à

Mme ESMONDS,
378, rue Saint Paul, 

Côte de Sable.

PELLETERIES!
mss.

et qu’une vente complète est commencée de-

SAMEDI, LES COURANT.
Celte vente étant impérative, 

réduits de manière à ce qu’elle se fasse aussi 
rapidement que possible. Le “ Stock ” est 
bien assorti en marc! 
automne. La vente dure depuis 
matin jusqu’à 7 hrs.du soir.

NOTE—La seule maison de la ville qui offre un assortiment 

complet dea fameux CORSETS CROMPTON.

Chaque département est complet et les prix sont le 
plus bas possible, comme à l’ordinaire.

parlant le fran-Semes Idegraphiqiie.
V les prix serontETATS-UNIS.

handises importées cet 
9 heures duILL Flannagan,Washington, 27—Le bureau des 

statistiques publie un rapport des im
portations et exportations d’après le
quel ces dernières dépassent de beau
coup les premières.

New-York, 27—Les canaux sont en
core obstrués et les commerçant de 
grain s’inquiètent.

On dit que dans son prochain mes
sage, le président parlera du projet 
du canal interocéanique et recom
mandera le canal de Nicaragua.

Grand assortiment

DE PELLETERIES AUO’DOHERTY BT Oie.
Ottawa, 10 octobre 1879.—29 j 3 s. Un.Magasin Populaireno nue parlas

( Fix-A-mj l'épicerie de Baie.)
de toute espèce et à3! Vêtements à la dernière mode.Très-bas prix

H. L. COTE,

DELe 17 novembre 1879.
’huile du 
Détendant 
rs clients.
is d’autre 
marchand 
il ne peut 
s’acheter 
I 63 rue 
tous nos

1 Le Grand Etablissement de Tailleur, connu sous le nom de 
BROADWAY, No. 138 rue Sparks, est le plus beau, le plus 
élégant et le seul magasin tailleur de première classe tenu par 
un Canadien-Français. Il mérite à tous égards d’être encouragé 
par ceux qui ne veulent porter que des vêtements à la dernière 
mode et fabriqués avec les meilleures étoffes,

M. P. C. AUOLAIR, le propriétaire, vient d’acheter 
un Stock considérable d’étoffes les plus nouvelles, Anglaises, 
Ecossaises et Canadiennes, convenables pour l’automne et l’hiver.

1
12 8 Hue RXDBATT 128

Prés de U m MCHOL1S.

Pelleteries teintes, réparées 
et faites à ordre sous 

le pin- court délai.
Ottawa, 19 novembre 1879.—22 j. lan

EUROPE.
COIN DBS RUBS DB

LA MEILLEURE LmiSe ET criNBEKIAND,Berlin, 27—L’adresse a été votée 
dans les deux chambres.

Madrid, 27—Deux frégates espa
gnoles ont reçu ordre de partir pour 
Cuba.

Sligo, 27—Davitt a été interrogé 
aujourd’hui.

Une scène violente a eu lieu,, à la 
cour, entre Rae et Parnell.

Londres, 27—J. O’Connor Power, 
M. P. et41 home ruler” présidera la 
démonstration des Irlandais dans 
Hyde Park Plusieurs orateurs pren
dront la parole.

Les communications télégraphi
ques sont achevées entre Caboul et 
Candahar.

I OTTAWA.SH
M. Richard a toujours un assortiment des 

plus variés et des plus complets qu’il offre 
aux prix les plus raisonnables.

P. C. AUOLAIR,DU MONDE.
BTABIiX 3SHKT1800.

133 Rue Spftrkn.Ottawa, 30 juillet :h79». N’a pas son égalé pour le fini, 
la duree et l’etendne de l’ou
vrage fltlt.

Ottawa, 20 octobre 1879.HARRIS & CAMPBELL
FABRICANTS DE

MEUBLES ET TAPISSIERS,

11A TRAVERS OTTAWA. I»

“Le Bien Public”
Poêle double, le meilleur qui 

existe.

—Trente hommes de chantier sont 
partis pour le Michigan, hier.

—Nombre de personnes sont arri 
vées, hier et aujourd’hui, pour assis
ter au banquet.

—Le contrat pour les écluses de 
Sainte-Anne a été signé aujourd’hui.

—L’hôtel Russell et les écuries de 
MM. Palmer vont être mis en com
munication par le téléphone.

—M. Andrew Burrows a expédié, 
hier encore, un char de bestiaux à 
Montréal.

Stæ-2000 ZïM IMPORTATEURS'ItT MARCHANDS DR

Grande Exposition de la Puissance—Premier prix décerné 
6 D. Chisholm.

our robes, 
our robes.

11EUBLKS COMMUNS ET DE FANTAISIE
Désirent faire rappeler à leurs amis 

ei ou public en général qu’ils 
ont îles facilités incompa

rables pour
i ruer et Monter Ion tew Resi
dence* privées, Itatlsaes 
Publique* ci Bureaux,

Avec toutes sortes de Meubles et leurs 
Accessoiresl

t MAINTENANT EN US A CE 
A GTrAWA.our robes. 80 pouces. HO Le glus beau choix de marchandises de mode 

du paye; pour une toilette réellement fashionable 
les dames devraient visiter ce depot des dernières 
nouveautés.

CANADA.

Annapolis—Attaque— Maladie -
Accident—Nouveau candidat.

Halifax, 27—On assure que le gou
vernement est décidé à transférer 
l’embranchement de Windsor à la 
compagnie de Windsor et Annapolis.

Saint-Jean, N. B, 27—A Souris, I. 
P. E., des contrebandiers ont assailli 
M. John Macdonald, perepteur 
revenu de l’intérieur.

La diphthérie fait des ravages à 
Lunenbourg.

Montréal, 27—M. P. Ryan, commis 
saire des licences, a affirmé à l’hono
rable ministre du revenu 
rieur que la moitié des* marchands 
de whiskey, de Montréal, n’avaient 
pas de licences.

Un apprend qu’un aiguilleur du 
Grand Tronc, nommé Wilkinson, 
s’est cruellement blessé, à Pretcott, 
en accouplant les chars.

Toronto, 27—Les matelots gagnent 
maintenant $2.50 sur le lac et $3 sur 
le canal Welland.

Winnipeg,26—M. Bradley, d’Emer- 
son, se présente dans le comté de 
Provencher.

Le revenu des douanes, à ce port, a 
été de $80,000,000 pendant le trimes
tre expirant au 30 septembre, soit 
$22,600 de plus que l’an dernier.

•l286
F«nOURS.

nouveauté 
>be quand 
la serge.

1 Chez 
' StittAGie.

Aucun autre MOULIN ne don
ne autant de eatleflfcctlon. SEULEMENT

D. CHISHOLM.THOMAS MAY, CHEZ H. ES10NDE■1 529 RUE SUSSEX.Agent général pour Ottawa.
BUREAU PRINCIPAL :

03.0 Hue SïjarltjB.
SUCCURSALE :

284, RUE DALHOUS1E.
Ottawa, 25 nov., 1879

RUE SPARKS.“Ayant par une longue expérience ac juis 
un.- réputation de première classe (étant 
établis a Ottawa depuis I860), nous sommes 
la seule compagnie en cette ville connais
sant au iKirfiiit le* affaires mentionnées plus 
•laul, dans toutes leurs branches. Ay 
gran I nombre d’ouvriers de première 
nous pouvons entreprendre tout 
des qui nous sont faites et

Nous désirons aussi attirer leur attention 
à notre assortiment de MEUBLES à 
magasin

168 RUEÆPABK'

êROBES. Importations directes.

EPICERIES, VINS, LIQUEURS ET SEL DE LIVERPOOL,

du ~ _-=-La salle du banquet est parfaite
ment décorée et les devises placées 

les murs, sont des mieux choisies.
—M. F. McKenna a obtenu le con

trat pour enlever la neige autour des 
édifices du parlement.

—S. A. Renaud, boulanger de Hull, 
été amené devant le magistrat, hier, 
ur avoir vendu du pain à Ottawa. 
, cause a été remise a samedi.

iitt et Cie., 
■obes bien

N. B-Ces 

annonce.
'Vri les ne peuvent être achetés 

essus qu’en produisant cette

tes comman- 
terminer avec

luroy sont 

tt et Cie. Eé. O'LEARY,lj 6m. EN VENTE CHEZ
de l’Inté-

H ANKER VILLE ET FRERES,A Cie.
; et Saxons a MARCHAND TAILLEUR 97, BUE RIDEAU, et 89, RUE DUKE, CHAUDIERE,

OTTAWA.
Xæ prie aoxvfc dee plus récLui-be.

E$t Cie. ET
auquel nous devons ajouter considérable
ment dans quelques jours.dee objets de fan
taisie et d'autres pour les ventes des Fêtes.

Nous manufacturons ot plaçons aussi des 
Draperies, Rideaux, Corniches etc., nous 
cousons et plaçons les Tapis, plaçons et 
ajustons les Prelarts, Matting, etc, et en 
faisons une spécialité.

Nous réparons et recouvrons tous les 
meubles avec promptitude et avec soin, au 

bas prix.
Manufacture, 266 rue Sussex ; magasin, 

158 rue Sparks.

—M. Hallacher a acheté, hier, 
neuf forts chevaux de trait pour les
quels il a payé des prix variant de 
$85 à $145.

—Hier, un inconnu a lancé une 
pierre dans les viirines du magasin 
en gros de MM. Howell et cie. M. 
Nicolas Sparks qui passait dans le 
moment, a bien failli attraper un 
mauvais coup

Fournisseur des Messieursde 1 à 6

lames. Aussi,Lard, Poisson, Bourre,Œufs, Balais, 8e -ux,Allumettes,
Cigares, Tabac, Savon du Toilette, Chandelle d't baleine ot de 
tiers et les familles sont respectueusement invités d’aller inspecter leur 
ment. La pleine valeur garantie

ses,Cordes à lits, Pipe-, 
Les négociants, hôte- 

immense assorti-
Un bon assortiment de

at Cie.

MANUFACTURE DE GANTSL’AUTOMNE El L’HIVEliivent chez DE LA

Cite d’Ottawa.
A des prix qui conviennent ù toutes les 

bourses.
Ottawa, 10 Nov., 1879.

Ottawa, 26 décembre 1878.—On se rappelle qu’au mois de 
juillet dernier, une dame McTaggart 
sauva un enfant de M. Surtees, ingé
nieur de la cité, qui allait se noyer 
dans le canal. Cet acte de dévoue
ment a été porté à la connaissance de 
la 44 Royal Human .Society,” en An
gleterre, et cette société a accordé une 
médaille à Mme McTaggart.

ondres, du 
goût, chez Ml 1 t.N.-.S ilANFS faits ù nuire. Omis et Mitaines do ehamoia (Kidd). Cants 

ot Miiuin»-!- vu | eu. le veau. Gants et Mitaines en poa 
Mitaines de toute espèce, de promû-re classe et à bon marché.

•tiT*La coupe et le matériel sont garantis.

BAKQUET (MSBBVATBIR.Ji h de chevreuil. Gants otÇA BT LÀ. EN VENTE DR. A. ROBILLARD.es.
Les messieurs qui désireraient avoir des 

billets pour le banquet du 27 du courant 
peuvent s'en procurer des membres du 
comité, chez MM. Dtirie et fils, rue Sparks, 
ou à l’Hôtel Russell.

Les demandes de billets seront reçues jus
qu’au 25 du courant.

Cie. CHIRURGIEN, OCULISTE ET AURI8TE.

au traitement des 
des oreilles.

Lewis et Hlaehford,—Un nommé James Ross, natif 
d’Edimbourg, Ecosse, qui est arrivé 
à Toronto, il y a quelque temps, dans 
le plus grand dénument, vient d’hé
riter de $45,000. Il est reparti immé
diatement pour son pays natal.

—Quelques combles :
—Le comble du vandalisme : 
u Casser une croûte.”
—Le comble de la voracité :
“ Dévorer l’espace.”
—Le comble de la protestation 
lire l’amnistie :

Un monsieur qui n’en revient

LES Attention spéciale donnée 
maladies des yeux et 

Bürkau, No. 60 Rue Ridkad, Bâtisse de John 
Thompson.

—Heures du Bureau -la 9 à 4.-

L8,
Enseigne du Gant, OS me Rldenn,

Canadiens de l’Ouest Ottawa, 3 septembre 1878—Un des coroners de cette ville a 
violemment heurté, hier, le pied 
d’une échelle sur laquelle un peintre 
faisait des réparations à une maison 
de la rue Sparks. L’échelle a bien 
failli tomber et l’ouvrier, reconnais
sant le coroner, lui a crié :

—44 Est-ce que vous tiendriez à 
faire mon autopsie ? ”

Le coroner s’est éloigné prompte
ment.

ARCHIBALD STEWART,
JOSEPH TASSÉ. Secrét. honoraire.

Ottawa, 22 Novembre 18^9. s2jTVfOSGROVE et PEARSON, Avocats, No- 
1VJL ta ires, etc., etc. Bureau—Vis-à-vis le 
Russell House, Ottawa, au-dessus du magasin 
de Gibson, confiseur.

.Argbnt à prêter sur propriétés foncières

2e EDITION.IR VENTE FOI» HYPOTHEQUE.
COUVERTURES (en laine) BLANCHES eudo nmagées, pour $1.40# au 
nouveau magasin de marchandises sèches de

Deux volumes in 8o de 400 pages chacun. En vertu de pouvoirs de vente contenus 
dans un certain acte hypothécaire exécuté 
pur Narcisse Lafontaine et Dénégé Lafon
taine, son épouse, en faveur du soussigné, 
David Morin, il sera offert en vente au

L. A. OLIVIERcou Edition ordinal m.;............ .
Edition illustrée de 21 portraits.

.... »z.UU 

..... $3.00 BRYSON & Cie.—Le concert d’hier soir,à l’Institut, 
a eu un grand succès. L’auditoire 
était nombreux, le. programme des 
mieux choisis. La première partie 
comprenait une série de morceaux 
détachés et une charmante petite 
opérette formait la seconde paitie. Le 
tout a marché rondement et chaque 
morceau a été fort bien exécuté. La 
recette a dû être bonne et nous en 
félicitons la société de bienfaisance 
qui donnait cette soirée.

AVOCAT.
reau.—Encoignure des rues Rideau ei 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

B9TARGENT A PRETER.~m 
Ottawa, 23 juin 1879.

pas.” bureau
de Georges O’Keefe, No. 298, rue Cflmber- 
land, en la cite d’Ottawa, Jeudi, le dix-hui- 
lièmejour de décembre prochain, l'in,meuble 
suivant, savoir : le lot lettre “R,” sur la 
côté Est de la rue McGee, en la cité d’Ottawa, 
dans le comté de Carleton et province d'On- 

un plan de la :
quatre, sur le 
lot de villa

—Le comble du dégraissage :
“ Détacher Un coupon.”
—Le comble de la fraternité :
“ S’ouvrir à ses amis.”
—Un statisticien s’est livré au cu

rieux calcul suivant sur les différen
tes listes civiles des souverains de 
l’Europe :

Le Czar touche de l’Etat la somme 
de 125,000 francs par jour ; le Sultan, 
90,000 ; François Joseph, 50,000 ; 
Guillaume, 41,000; Humbert 1er, 
32,000 ; la reine Victoria, 31,503 ; 
Léopold II, 8,215.

—Les Missions catholiques donnent 
des détails sur le hoàng-nan, remède 
tonquinois contre la rage, la lèpre et 
autres maladies.

Dans la première moitié du XVIIe 
siècle, les missionnaires de la com
pagnie de Jésus introduisirent en 
Europe une écorce fameuse d’une 
efficacité souveraine contre la fièvre. 
Le mérite du quinquina ne tarda pas 
à être apprécié, et son emploi est de
venu universel.

Il y a bientôt cinq ans, les Missions 
catholiques firent connaître, d’après 
les missionnaires du Tong-King, la 
nouvelle écorce non moins remar
quable, destinée, croyons-nous, à rem 
plir dans la médecine une fonction 
des plus importantes : Pécorce du 
hoàng-nan, remède précieux contre 
deux horribles maladies réputées in
curables, la rage et la lèpre, et de la 
plus grande efficacité contre les moi- 
sures de serpent, etc.

De nombreuses expériences suivi
rent cette communication, et la vertu 
curative du hoàng-nan fut reconnue, 
d’abord œmtre la lèpre, ensuite con
tre la morsure des serpents, les ul
cères, etc. Les Missions catholiques

BuPREMIER VOLUME.
Biographies : Charh a de Langlade, Jean- 

Baptiste Cadol, Charles Heaume, J os ph 
Rolette, Incques Por.ier, Salomon Juneau— 
fondateur de Milwaukee,—Julien Dubuque 
—fondateur de Dubuque, Iow'a,—Antoine 
Leclerc, Jacques Dupéron Baby, Joseph 
Rainville, Jean-Marie Ducharme, Louis Pro
vençal, J» an-Baptiste Faribault, Jean-Bap
tiste Lefebvre, Jean-Baptiste Perrau.t.

160 Rue SPARKS.mes lan.

jr le
tario, tel qu’indiqué sur 
division du lot de villa n 

sud de la rue Park,
uoiéro 
et du Dr. P. X. Valadecôté

numéro quatre sur le côté nord de la rue 
Ottawa, en la dite cité d’Ottawa, lequel dit 
plan, fait après mesurement des dits lots, 
par William Ryan Thistle, écuier, arpenteur 
provincial, porte la date dn premier jour 
mai 1868, et est enregistré dans le bureau 
d’enregistrement pour la dite cité d’Ottawa.

Les conditions de vente seront expliquées 
au moment de la vente.

E t»RUE MT. PATRICE,
Vis-à-vis V Evêché.

Attention particulière aux maladies 
des enfants.

Ottawa, 27 janvier 1879

AN (Au • « 2 T'iobre 1879.—23—25 s9 de

PETITE GAZETTE. lan.B SECOND VOLUME.
Biographies : Vital Guérin—fondateur ne 

rail t.Paul, Minnesota,—Joseph Rolette, lllsN 
Pierre Ménard, François Ménard, Jean-Bap
tiste Mallet, Joseph Robiuou—fondateur de 
Saint-Joseph, Missouri,—Louis-Vital Baugy, 
J. B. Roy Jacques Fournier, F. X. Aubry, 
Antoine Leroux, M. B. Ménard - fondateur 
de Galveston. Texas,-- Jean-Baptiste Beau- 
bien—l’un des fondateurs de Chicago,— 
Prudent Beau-.’ry, Grbriel Franchère, Pierre 
G. Pambnin, Joseph LaRocque, Pierre 
Falcon, Louie R el.

YTTALKER à McINTYHK, Avocats, Man 
VV dataires, Solliciteurs, Notaires, etc. 

Hue Elgin,
—Marchandises de mode et man

teaux à très bas prix, au Liverpool 
House, 61, rue Rideau.

EX. DAVID MORIN.
Ottawa, 20 Nov. 1879. No. 34

Russell House.
W. H. WALKER 

Ottawa. 26 Déc. >878

Ottawa. Vis-à-vis le

3 trouve- 
ïxaminer

| A P MnlNTYHh.—-Ceux qui désirent savourer une 
tasse d’excellent café, doivent essayer 
le mélange délicieux de James Bu 
chanan, 71 rue Rideau.

Ottawa, 4 novembre 1879.
—Nuages, cravates, et toute espèce 

de lainages de fantaisie, réduits à bas 
rix, au Liverpool House, 61, rue Ri- 
eau.
- Etoffes noires, spécialité au Li 

verpool House, le magasin populaire 
à cause de ses bas prix.

VKNTB POUR HYPOTHEQUE. Nouvelles mat chaud «ses dansions les 
departements.

L’ENSEIGNE DÎJ LION D’OR
Est devenue célèbre, paice qu’on y trouve toujours de 
garantit que tout article donnera pleine satisfaction.

- LE& PRIX SONT MARQUÉS EN CHIFFRES CONNUS.

En vertu de pouvoirs de vente conte
ns deux certains 

eu lés par Joseph 
épouse, datés reaped 
et 8 novembre 1876,
Morin et par le dit Maxime Morin transférés 
au soussigné, David Morin, il sera offert en 
vente, JEUDI, le DIX HUITIÈME joor de 
décembre prochain, 1879, au bureau de 
GEORGES O’KEEFE, No. 298, rue Cumber
land, en la cité d’Ottawa, l’immeuble suivant,

Le Lot Lettre “ Y,” sur le 
rue McGee, en la ville d’Ottawa, - ans le 
comte de Cat leton et province d’Ontario, tel 
qu’indiqué sur un plan de la subdivision du 
lot de vi.la numéro quatre, sur le 
côté sud de la rue Park, et du lot 
de villa numéro quatre sur le côté nord

îx£ YV/TARA, LAPIBRRK A RKMON, 
vy \JT Avocats, Solliciteurs, Notaires, etc. 
Bureau, Block de Hay, rue S; arks, Ottawa, 
Out., i»rès du Russell House.

MARTIN O’GARA,
HORACE LAPIBRRB,

da ins actes hypothécaires e 
Maillée et Marie Maillée, $SSEX, 1m

1876ivemenl du 5 août 
en faveur de Maxime

a
bons effets. Onjj||j JJL\ EDWARD P. RBMON

EDITION ILLUSTREE.
Portraits de Joseph Rolette, Salomon 

Juneau, Jean-Baptiste Faribault, Alexandre 
Faribault, Vital Guérin, Joseph Robidou, 
Augustin Grignon, Louis-Vital Baugy. F. X. 
Aubry, Prudent Beuudry, Victor Beaudry, 
Gabriel Franchère, Joseph LaRocque, Louis 
Hiel. Six autres gravures représentant le 
Tombeau de Dubuque, Saint-Boniface (Ma
nitoba). Chicago en 1830. et une caravane 
attaquée par des sauvages.

AUX INVENTEURS ! 
J. Coursolle & Cie.,

côté Est de lajublic," j’ai 
r liment de 
é et que je 
lent incon-

------ EST------Noua offrons dea avantagea conai- 
dérablea à ceux qui vomiront faire de 
la propagande dana fui érêt de notre 
journal. Il sera donné 15 pour cent 
à toute personne qui nous enverra 
cinq abonnements payés d’avance à 
l’édition quotidienne ou à l’édition 
hebdomadaire. Si on le préfère, il 
aéra donné un abonnement gratia à 
toute personne qui -nous fera parve- 
uir le même montai;:.

1 L’ENSEIGNE du GRAND MAGASINSolliciteurs de Brevets dInvention, 
Dessms de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois. 
Ageueee et Correspondante aax Etats- 

Unis, ea Angleterre et en France.

IFUy SEUL PRIX.de la rue Ottawa, en 1a dite cité d’Otta
wa, lequel dit plan, fait après mesurement 
des dits lots par William Ryan Thistle, 
écuyer, arpenteur provincial, porte la dite du 
premier jour de mai 1868, et est enregistré

Mesdames, venez examiner notre assortiment et informez-vous deles, 94 rue
nos prix.

R. McMORRAN,Jg J. COURSOLLE & Oie.,dans le bureau d’enregistrement pour 
cité d’Otlawa.

Les conditions de vente seront expliquées 
au moment de la: vente.

Ottawa, 20 novembre 1879.

dite
On peut se procurer cet ou vrage en s’a

dressant à l’auteur, M. Joseph Tassé, 
Ottawa.

Ottawa, 28 juin 1879

Chambre Victoria,Stock.
Vis-à-vis le bureau dre Brevets,

OTTAWA, Ont. 508—Hue Sussex.
Ottawa, 26 septembre 1879.

508:DAVID MORIN.
lm. B. P.—Boite 68.

■v
t

d

Jos.SEITECAL
ENTREPRENEUR DB

POMPLS FUNEBRES,
nt d’ar- 

toute
A toujours en mains un i 

tides en usage pour les ftinérailies, de 
qualité et pour tous les prix. Plusieurs

MAGNIFIQUES CORBILLARDS 
iburnis à ordre. Le tout à des prix tr.' s

JOS. SENEGAL, 
No. 261, rue Dalhousie. 

Ottawa, 26 décembre 1878.
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THOMAS PATTERSON, FAITS DIGNES D’ÊTRE CONNUS.D’ottawa. ,1

III HMercredi, 27.
NDB-~Monton par-livre, 6c. à 7c.; 

—.par lût) livres, 16.00 à 16.50 : 
œuf, par 100 livres pesant, 13.50 à 
WH) ; veau de 4 à 5c. la livre. 
Volailles, GiBiER-Volailles, par 

couple, 40c. à 45c ; poulets, par cou
ple, 25c. à 30c. ; dindons, la pièce, 
60c. à 90c ; oie»; 40. à 45c ; canards, 
par couple, 40c. à 45c.

Laiterie—Beurre en tinette, par 
livre, 17c. à 18c.,- beurre frais, par 
livre, 20c. à 22c. ; beurre, salé par 
livre. 17c. à 18c. ; fromage, par livre, 
12c. a 14c.; œufs, par douzaine, 18c. à

! Fournisseur de Son Ex. le Gows.-Gin)
II:: * Epicier, foie et l’eetemae, guSriaeeuf;

CINES PATENTEES, mais bien des remèdes composés sur des 
PRINCIPES SCIENTIFIQUES.

LA HATURX A SES LOIS.—Le véritable traitement adopté 
par les plus hautes sommité mé licales et des milliers de mala
des reconnaissants. Ces remèdes sont doubles dans leur action.— 

simples, inoffensifs et leurs effets 
ies chroniques les plus Invétérées, 
lettre. Agents demandés dans

A BON MARCHE.Il .

Chemin de fer Intercolonial
------ . - A

Section dé la Blvière-du-Loup

' Et sont reconnus
RUE SPARKS OTfàWt.

ES GROS ET ES DaTAlL,
No. 69, RUE RIDEAU,

OTTAWA.
Ottawa. 26 déc. 18W

Nous désirons remercier dos amis 
canadiens pour le patronage étendu 
qu’ils nous ont accordé, et noiis 
espérons que cela continuera vu que 
nous nous proposons de vendre, 
toutes sortes de

FERRONNERIES
à meilleur marché que tous, ltjs 
autres magasins do la ville, à Aol te

tar VIBIL ETABLISSEMENT je*

Mrllo.,**ll * Oritoér,

ENSEIGNE DR LA

X
J. A. GOTTXXT,

Propriétaire.
T\E8 SOUMISSIONS cachetées, adressées 
-L/au souaslgté et endoseéds. « Soumissions
pour locomotives,” seront reçues à ce bureau -----------------------------
fe«!?!ïï5S ySMî mzsiiMoss

1
________ Donner et prendre.—Ils sont

.. ^ » sont merveilleux dans les maladi
Consultations et explications gratis, de vive voix , ou par 
toutes les villes environnantes et villages.

M roe Sparta, Ottawa.
Ottawa, 1 jm let 1879.

-
A BROWN

Situé au centre des affaires et 

tout près des édifices du parle

ment, cet hôtel est le rendez-vous 

de tous les hommes d’affaires efc 
continue à tenir son rang parmi 

les premiers hôtels du paya. 

i Htawè, 20 octobre 1879.

Jttolifaa é . 1t* M- A IrJFT^
On peut se procurer des plans et devis 

ainsi que des blancs de soumission en 
s’adressant au bureau dtt Surintendant*lu

ter-la plu* b«Bsa^|ou|iis8i6rf ni aucuns at|ré.

EPICIERS
EN gros et en détail.

Marchands dt vin et de Liqueurs 
No. tOl EUE RIDEAU

McNÀÜGHTON * HANNUM-
Agents généraux.

tan.20c
Légumes—Pommes de terre, par 

poche. 55c. à 60c. ; navets, par baril, 
$4 à $4.50 ; carottes, par baril, $4 50 à 
$5.00 ; panais, par itiinot, 45c. ; 
oignons, par minot,,50c.

Grains—Blé de sarrasin, par mi- 
îiot, 40 à 45ç. ; avoine, par minot, 30c. 
à 32c. ; maïs, par minot 45c. à 
50c. ; pois, par minot, 60c. à 65c. ; 
fèves, par minot, 75 à 90c. ; orge, par 
mi not,40c. 445c. ; blé d’automne, par 
minot, $1.15 ; blé du printemps, par 
minot, $1.35.

Farine—Extrà double, par brl. $7 ; 
extrà, par brl., $6.50 ; No. 1, par brl. 
$6.25 : gruau, par brl., $4.50 ; larine 
de blé-d’inde, par brl. $2.75 ; blé 

/•broyé, par brl. $6.50, provende, par 
brl. 90c ; bran, par 100 lbs. 60c.

DivBRs-Miel,par li vre, 10 à 12c.; sain
doux. par livre, 10c. à 12c; suif, 6c. à 
7c ; laine filée, 60 à 65c par lb ; bas 
de laine, par paire, 25c a 30c. ; foin, 
par tonne, $7.00 à $9 ; paille, par 
tonne $5.00 à $5.50 ;

Peaux, par 100 lbs. $7.50 à $8 ; 
peaux de veau, 9c. à 10c. la livre ; 
peaux de moutons, de 75c à $1.00 
chacune.

Bois, de $2.50 à $3 la charge.

ALEX. CLARK,*T
V. BRAUN tost RUE SPARKS,

OT+AWA, ONT, 
Ottawa. 26 Déc. 167°.

SéciAalre.
P0URV0Y8UR DU PEUPLEDépartement des-ôhemins de i 

fer-et canaux. I
Ottawa, 7 novembre, 1879. jGROSSE TARIERE- Emceries d'Etape et de Fàtitaîsie.

FRUITS Cristiillisés et naturels, *
CHAMPAGNE et LIQUEURS dps meilleures marques.

SARDINES aux TOMATES,
THES, SUCRES, TABAC;

PORC, SAINDOUX, LARD, BEURRE rr ÉPICERIES a* GÉNÉRAL.
ITa pas de vieil assortiment en mains. Les meilleures qualités 

garanties et aux plus Bas Prix.

MAGASIN BLEU, 69 Rue Rideau.

iàue Susse

HOTEL H1CHELIE0Ottawa, 26 décemh-e "978. lan.

K. G. LA VERDURE, éoru des Rués

A0TKE-DAM8 ET ST. VINCENT

I E soussigné remercie ses amis et le pu- 
JÜ blic d’Ottawa en général pour leur encou
ragement libéral. Il a l’honneur de les 
informer qu'il a ajouté

m LADR. DUHAMEL
taouais. entre le qua! de Papineàuville, dans | y ^ lX 4 i ijj f 011 ^
iédïî êp^in™fcià^"=t1e<^ï CONSTAMMENT EN MAIN
Brown, dans le township de Plantsgenet 
Nord, Cointé de Prescdtt, province d’Ontario.

CEITMAGHIFIQUES CHAMBRES
a son Hôtel, misant lace sur la place Jacques santé*, aoueiimé Carlier- fi.tiULL.Jr.,

Le public trouvera tout le confort à CWtmiuhirt irdèfma
DES PRIX MODÉRÉS 

et l’Hôtel Richelieu ne le cédera en rien aux 
premiers hôtels de la Puissance.

I. B. DÜROCHBR,
Propriétaire

VlH-a-ï
Ottawa, 17 Mare 1678. 26 D. 1 an

PImnoler.tiaileret Fferbhmller
FAISEUR DK

COLVERT URES EN PERDLaNC ET h ER 
GALVANISE

The Variety Hall
532 - RUE SUSSEX. — 534

ANNONCE EXTRAORDINAIRE 
— Quelque chose dont on n’a jamais entendu parler auparavant. G 

sont des couchettes, à $1.25 chacrae : des Chaises communes po'ir 25 cents • 
dès Chaises berceuses Boston, a $1.50 chaque, et des Chaises berceuses 
pour nourrices, à 95 cents chacune.

Ottawa, 12 juillet 1879.

'•n assortiment complet des
BT CONhEROCTBUR DK

t-OURNAIBKS A AIK CHAUD, 5SERue William, Ottawa.
/'iOUVBRTURÉ& en Ferblanc et Galva-, 
KJ nisées faites d’après le mode le plus 
amélioré et à des prix très modérés, qui 
peut être certifié, et des certificats peuvent 
être montrés sur demande.

Revenu de l’irUéneur. 
delDépartement du Revenu 

l’intérieur.
Ottawa, 10 octobre, 1879.

I PRIX RÉDUITS. tan.
MARCHÉS ÉTRANGERS.

'«bat Les MEILLEURES MARCHANDISES aux pins BAS PRIX possiblesUn assortiment de Poêles à Cuisine, à Four
neaux et de Salons, des plus beaux et 

récents dessins. Aussi.des Pompes 
à Bière et à Eau de toutes espè

ces. Ferblanterie, Huile de 
Charbon, Lampes, Tu

yaux, en mains

eu même tempe le public enNew-York* 26. 2 mai 18/8. Is.
Chemins de fer faibles ot excités. 
Coton, tranquille !2}.
Farine, tranquille.
Reçu : 18,000. Ventes, 12,000. 
Farine de seigle, 5.50.
Blé du printemps plus tranquille. 
Reçu : o84,ÜOO. Ventes, 120,000. 
Seigle, plus ferme à 90.
Blé d’Inde tranquille.
Reçu : 134,000. Ventes 45,000. 
Avoine tranquille.

Réouverture SE TROUVENT AU

MAGASIN DE TAPIS et d’AMEüBLEMENTS. d’OTTÂWA.
Venir Visiter son Etal

AU CÔIN DU VIEUX
JfO

SOUMISSIONSINSTAURANT MÉTROPOLITAIN
(Partie Est, pônl dêï Sapeurs.)

1> BRANNEN a l’honneur d’infonn 
L* amis et le public en général qu’il 
d’ouvrir et d'organiser

OuLràges et réparations 
et avec dex 

ttawa. 26 Déc. 1878

ES SOUMISSIONS seront reçues par ce 
parlement, à Ottawa, jusqu'au 6 DE- 
RE prochain, pour la construction 

d’un quai et d’un phare, sur la Roche Rouge, 
” Red Rock," à l’entrée de Parry Sound, 
Baie Géorgienne, Ontario.

Les soumissionnaires pourront voir, à ce 
bureau,des plans et devis et des blancs de sou
missions, ainsi que' chez le percepteur des 
douanes, à Collingwood, et le maître de 
poste, à Parry Sound.

Les soumissions devront être adressées au 
soussigné et endossées : “ Soumission pour le 
phare de la Roche Rouge. ”

MARCHE BIT,D®
l'âiles promptement Importateurs de TOILES CIREES pour planchers.—Rideaux et matériel 

de Rideaux —Agents pour les célèbres ameublements de R. HAY et Cie, 
(anciennement Jacques Hay).—Immense assortiment toujours exposé dans’ 
nos magnifiques magasins.

SHOOLtHÊUEQD ot Oie., 140 rue Sparks.

Une visite est respectueusement sollicitée.
Ottawa, 2 aof t 1879.

CI MBy59* à 58}. SUR LA RUE CLARENCE.
Chicago, 26.

J. P. MURPHY,
PLOMBIER,

Poseur de tuyau* de vapeur 
et de gaz,

POSEUB DE SONNETTES, etc
161, BUE RIDEAU.

ffe METROPOLITAIN VOLAILLES de toutes sortes, 
SAUCISSONS,
LANGUES ftàîchês et mariné«c, 
JAMBONS FUMÉS,
LARD SALÉ, etc., etc.

Ottawa, 26 décembre 1878.

Farine nominal et sans changement.
lus haut. 
$1.20 No. 2, 

à $1.15 pour nov.

Blé irrégulier et en général p 
Blé No. 2, rouge, d’hiver 

du Printemps $1,14}
$1.15J à 1.15} pour décembre.

Blé-d’inde, tranquille faible et plus bas., 
40} nov. 39} déc.

Avoine, plus haure 33 
Lard plus bas 

déc.
Saindoux pius bas 6.62} à 6.65 comptant

de la manière la plus grandiose. Le buffet 
comprend les liqueurs les plus fines et les 
cigare les plus exquis., REPAS servis à 
toute heure.

P. BRANNEN,
Propriétaire.1} nov. 39} déc.

.50 nov. 9.50 à 9.90 Ottawa, 14 août 1879. î10 à 10 HOTEL M CANADA.Wm. SMITH,
Député-ministre de la Marine. La Crème le démontre !

Le goût le prouve !
QUOI?

L’ATRGYL l
EUE WELLINGTON

à. ÊEtefefiLrér,

Département de la Marine, 1 
Ottawa, 10 nov. 1879. /

AIGNOIRES en CUIVRE POLI, en 
GALVANISE, en ZINC, etc. 

CABINETS D’AISANCE, EVIERS, etc., 
placés de 'a manière la plus convenable. 
Articles de toute sortes pour plombiers.

Toutes les commandes seront promptement 
exécutées.

B• Milwaukee, 26. 
Blé, plus haut, 1.11} nov 

1.19} janv. Reçu, 92,000 m.

FER
. ; 117} déc.,
Ventes, 8,000.
Londres, 26.

Consolidé.-, 97 15-16 ; 4}s, 109} ; 5s, 405}, 
Erie, 44} ; préférentiel, do 67 ; Illii oie Cen
tral 101}.

Anvers, 26.

Liverpool, 26.
..-.1*0 à *3 1)

à 10 9 
à 11 2 

....10 à 11 5

....U à 11 9
... 5 à 5 9
... 0 à 00 0

à 0 0 
.... 6 à 00 0
..... 7 à 00 0
...-56 à 00 0
.....37 à 00 0
....52 à 53 6
.....41 à 00 0
.....84 à 00 00
.....62 à 00 0

mQue le célèbre^Porter de La halt est”" égal 
au Porter fait avec les eaux de la Tamise ou 
du Liffey qui a obtenu une grande renom
mée universelle.

La raison pour laquelle ce célèbre Porter 
n’a pas encore pris la place qui lui revient 
au milieu de ses rivaux importés, c’est qu’il 
n’a pas reçu les soins nécessaires après son 
départ de la brasserie.

Je prie les connaisseurs, ceux qui savou
rent un verre de bon Porter et plus particu
lièrement encore ceux qui s’en servent com
me un remède, d’essayer celui de Labatt que 
Je vends en parfaite condition.

En le versant dans un verre vous voyes 
une CREMtt magnifique et le GOUT prouve 
à celui qui le déguste, qu’il boit quelque 
chose qui va soutenir son système et en mê
me temps apaiser sa soif.

Un assortiment considérable de bière de 
Labatt en bouteilles d’une ebopine et d’une 
pinte est constamment en mains

J. P. MURPHY, PROPRIETAIRE. Chemin de fer Intercolonial.151, rue RideauPétrole, 19}.
2 septembre 1879.

SECTION DE LA BIVIÈBE-DU-LOUP.
$7.00 LA DOUZAINE.Fleur...............

Blé du Printe 
Rouge d’Hiver.. 
Blanc d’Hiver

f\IIAMBRES à louer, à des conditi 
KJ dérées. La seule maison tenue 
le système européen. On y prépare 
jeuners de noce, pique-niqaies, soupers pu
blics et privés, pour toutes les parties du 
pays.

Ottawa, 2 septembre 1879.

Prolongement de temps.

Le temps pour recevoir les sou 
pour Chars, Chasse-neige, etc., a été 
gé jusqu’au 9 de décembre prochain.

Par ordre,
F. BRAUN, 

Secrétaire.
Dépt. des Chemins de fer et Canaux, i 

Ottawa, 20 novembre 1879. /

on s mo-mp*...........'.VI tô
missions

proion- Honmf tnîîlfl’’liAnlww60s Marchands el des hommes do prifeeeion canadiens. 
Bonne table, lonnes chambres, Bureau de Télégraphe, Buvette.140 doz. de Haches,Maïs nouveau................

Maïs vieux....................
PRIX:

DE $1.50 A $2.50 PAR JOUR.
5

Porcs frais.........
Saindoux......... .
Lard....................
Suif....:...............
Bœuf.......-........

JOSEPH DROLET.
FABRICANT

d’EAUX de SODA et dk SBLTZ,
DK BIÈRES DE GINGEMBRE,

DK CIDRE, DE LIMONADE,
BT DR TOUTES LBS

DIFFÉRENTES SORTES DE SIROPS. 
SYPHONS PATENTÉS.

Mel également en bouteille et expédie les 
CÉLÈBRES BAUX MINERALES DES 

SOURCES ne CALEDONIA.

FABRIQUE, 484 Bue SUSSEX,
BN PACK LA RUI aORRAV,

OTTAWA

FABRIQUÉES AVEC AIME BELIVEAU,
'Propriétaire.

waÎ1^ yc'ékment nos amie et hommes d’affaires des états.Unis à 
descendre à cet Hétei Ils trouveront un service de première classe et des prix modérés.
,u’«^aridCd^b.ti,ÏÎ ! vn^Ur0UI Sl“'0n8 dM chemi“8 de r"r de ’° "Ue, ainsi

EMBOUTEILLÉ PAH L’AGENT,

W. G. Williamson,
Coin des rues Sussex et Murray. 
EMANIEZ-LE A VOTRE EPICIER. 

Ottawa, 4 avril. 6—m.Le meilleur Acier de Firth,MARCHÉ EN GROS.

«VIS «UX ENTREPRENEURS.Montréal, 26.
Farine.—Supérieure extrà. 5 75 à 5 80
Extrà superflue.......-....... - 5 75 à 5 80
De goût................................  0 00 à 5 70
Extrà du printemps-........... 5 60 à 5 65
Superfine.....—..............  0 00 à 5 35
Farine forte de boulangers. 6 Of à 6 25
Fine.............................. ........ 0 00 à 5 10
Moyenne..—.................—— 0 00 à 0 00
Recoupes....... ........—-------- 0 00 à 0 00
Farine en sac du Haut-Ca

nada par 100 livres.....  2 75 à 2 85
Farine en sac de la Cité

(livrée)............ ....... — 3 10 à 3 12
Farine d’avoine——— 4 50 à 4 60

Farine de ble-d’inde, $2.90 à $3.00.
BLE—rouge et blanc d’hiver $1.30 à 1.32 

blé canadien du printemps $1.25 à $1.27.
BLE-D’INDE—56.
ÀVOINB par 31 à 32 livres, 32 c.
ORGE—60 à 70c.
POIS—83 à 85.
SEIGLE, 75.
Lard, $15.00 à $15.50.
Saindoux, 10 à 11.
Jambons, 11 à 12.
Œufs frais, 15 à 16.

BOURSE.

lan

T'kES SOUMISSIONS CACHETÉES, adres- 
U sées au soussigné, et endossées : “ Sou
mission pour vieux plomb, etc.,” seront re
çues jusqu’à LUNDI, le 1er DECEMBRE, à 
MIDI, pour l’achat de rognures de plomb, 
etc.r édifices publics, Ottawa.

On peut se procurer tous les renseigne
ments nécessaires à ce bureau.

Chaque soumission devra porter les signa
tures de deux personnes solvHbles et respon
sables consentant à se porter cautions de la 
bonne exécution du contrat.

Le département ne s’oblige pas néanmoins, 
à accepter la plus basse ni aucune des sou
missions.

a l’épreuve des explosions, seulement'

20 cts. le gal. imp. dEXCELLENTES sous tous LES RAPPORTS h
AU DÉPÔT

D’Huile et de Lampes
iOttawa, 9 mai 1879.
ci

MAM & CIE. HOTEL .LAPORTE

Par Nomina
tion Spéciale.

TENU PAH Par Nomina
tion Spéciale.

t
Laporte et Paquette. CHATFIELD,

eS. RUE RIDEAU.

Ottawa. 13 août 1872.
257 rue Rideau, Ottawa.

8. CHAPLEAU,
Secrétaire.

MM. Lapoi 
d’informer le

rte et P Wilson «teaquette ont l’honneur 
public qu'il viennent d'ouvrir 

un bon hôtel où l’on peut se procurer les 
meilleures liqueurs, les meilleure cigares, etc. 
On y trouvera aussi une table bien servie. 
Cour et écuries de première classe. Il y a 
place pour 100 chevaux et bestiaux. Satis
faction garantie. Prix i 

Ottawa, 10 sept. 1879.

Ottawa, 19 novembre 1879.
SDépartement des Travaux Publics, ) 

Ottawa. 19 Nov. 1879. f 103, HUE SPARKS.

Sculpteurs et Doreurs pour Son Excellence te Gouverneur-Général

Fabricants de Cadres, de Miroirs et de Gravures, Marchands de Chromos, de Couleurs à 
l’eau, de Gravures, de Cadrés de Fantaisie. VIEILLES DORURES RENDUES 
A U88I BELLES QUE DBS NEUVES. Nos prix sont des plus modérés.

Ottawa. 26 Déc. 1878.

THOMAS BIRKETT modérés.
3m.

Cause une excitation extraordinaire 
en disposant de son assortiment i 

étendu de
O. O. DAOIER,

Pharmacien,
«17 RUE SUSSEX,

OTTAWA,

I an26 novembre.
Hotel “ Lome.”

Pension de première classe à des
PRIX MODÉRÉS.

La bar est fournie de vins, ligueurs 
et cigares déchois.

15, Rue YORK, OTTAWA.

CANAL RIDEAU. ARRIVAGE RB $30,000VALEURS.
T'XES SOUMISSIONS cachetées, adressées 
U au soussigné et endossées," Soumissions 

le bassin du canal,” seront reçues jus
qu’à LUNDI, le 1er DECEMBRE i-iochain.
On pourra voir les plans, devis et formes de M 
soumission au bureau du canal Rideau, le et -F 
après LUNDI,

Pif ordre,

O E

MARCHANDISES SSdBS&S, .*« %............. RüDUITS chimiques et Médecines pa- 
JL tentées, Articles de toilette, Teintures 
de toutes couleurs, Huiles, Peintures, Vernis.

Lunettes, convexes et concaves de toutes 
aortes, et de couleurs, etc,, etc.

A DB8 PRIX
F. X. GROULX. ce TOUTES SORTES ETA DES PRIX EXTREMEMENT BAS.

MERVEILLEUSEMENT BIS. le 24 courant.«Kr,e:.:.
de Toronto.........
JsannirOutiér.
Aïs ÜMehands. 
BsatemJTownahipe.......

«6
60 vi

ne H o tel J ohnson»
50, RUE YORK

JOHH JOHNSON, proprietaire.

Logements magnifiques et prix peu élevés,
Ottawa, 31 juillet 1879.

$ Il est déterminé à défier toute 
pétition.

Allez le visiter et vous serez sattsfaü

Rappelez-vous de la place
MAGASIN BLEU DE

Tous ceux qui ont besoin de Mxbchandisbs doivent s’en presser <fe venir 
faire leurs achats, attendu que nos Majichanbises sont toutes fraîches, 

et de plus elles ont été achetées sur les meilleurs Marehét 
Anglait et Américains à des prix très bas. Par 

oonséqnent nous sommes en état de les 
sacrifier pour

AHOBSTT COMPTANT
Ne manquez pas d’examiner nos prve avant que dachetcr ailleurs 

Puisque pour.de l’argent comptant, nous vous donnerons des’MAU CHANGES NOUVEL^! ^geiUcu^mamhé^veus paierez lea

F. BRAUN. 
Secrétaire.

» REMEDE SmiFipdtitiRÀÏDépartement des chemins de 
fer et canaux.

Ottawa, 19 nov., 1879. I qtS3 tea TKAW M.nv LE GRAND nos • 
zd$iy Remède Anglais H

sw SbCpSï; i
la faiblesse sémi- 1

Æk,

qui sont les suites des habitudes honteuses : 
perte de la mémoire, lassitude des membres, 
douleurs dans le dos, obscurcissement de la 
vue, décrépitude prématurée et plusieurs 
autres maladies qui conduisent à la folie, à la 

somption ou à une mort précoce. Détails 
iplets dans notre pamphlet, que nous en 

voyons gratis par la malle. laLLe remède 
spécifique est vendu par tous les droguistes 
à $1 le paquet ou six paquets pour $5. Il 
sera envoyé franc de port sur réception de la 
somme requise.

>i<m 1O0
etiis

James.Mitchell et Cie. w m
ESË-

mîakril

lan. cU
Prennent la liberté d’annoncer "qu’ils sont 

venus les acquéreurs du siège d'affeires et 
le l’établissement de la ci-devant compagnie 
MORRISON, McKEAN bt CIE., p^ur la 
confection en gros de biscuits et pâtisseries, 
66 rue York, Ottawa, et y font exécuter des 
changements et des améliorations qui les 
mettront sur un pied de concurrence àvanta- 
euse avec les premières maisons de la Pala

ce, tant jour la qualité des produits que 
pour les conditions de vente, et, conséquem
ment, ils font appel avec confiance au com
merce en demandant une part de son patro
nage

Aucune concession de terre ou exemption 
de taxe ne sera demandée, bien que nos dé
penses soient considérables.

Notre boulangerie au No. 146 rue Bank, a 
ou jours le patronage de ceux qui aiment 

le pain de première qualité.
J. MITCHELL et Cie.,

dtDÉPABTEMENT

riNSménos publique.
DÉPÔT DE LTVTÎES

THOMAS BffiKBTT,
No, 67, rue RIDEAU.

K
10» éô ta:

to
*4 s’aI: E de

$30,000 de Marchandise»1 Hiawa, 1er avril 1879.I et *s teigeu
■êàLes llains Tiirc-,

186 BUE ALBERT,
es (femmes à leur

service) de.......................... 10 a.m. à 3 p.m.
t ur Messieurs, de„..............  7 à 10 a.m
Kl de..... ............................. 3 à 11 p».

Le Dlfc LOGAN a son bures 
bâtis^ même, 06 U fteut être co 
fessionnellement de 9 à II hre. a. m. et de 
2 à t p. tn.

Ottawa, 9 juillet 187».

S SERONT VENDUES DANS 6 SEMAINES.
Ne manquez pas de venir à la litAfin de foire disporailre tout doute dans l'es

prit des commissaires et syndics d'écoles,

AVIS
T EUR est par le présent donné que 
JLjPOT DE LIVRES n’est pas fermé, mais 
continue ses opérations pour procurer aux 
municipalités scolaires les avantages incon
testables qu’il leur oflfre.

47 SOI
LIVE i t POOL HOUSE*

61 RUE RIDEAU, 61.
'i ~ Pour Dam eui dole DÉ-

i m’m
J’bVous aurez certainement la valeur de votre argentm Cm. de MEDECINE db GRAY, 

Toronto, Ontario, Canadaiu dans la 
nsulté oro-

ch

100 J. e. bra.ixax■B,8» vente à Ottawa phex tous les 
droguistes en gros et en détail et dans tous 
les endroits du Canada et des EtataUnis.

me
:i vit'J. C. LANGELIER. -4. COIlan Québec, 22 novembre 1879. lm, Ottawa. 3 février 1879. Imprimé et publié à QlUwa (Ont) el Hull (P. Q„) per LOUIS BÉLANOBÇ rr Cm.Un. enl

/;;

M

A. SWALWELL,
ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES 

CARRE OU MARCHE,
BA88X-YHUE.

DB PREMIÈRE CLASSE.

156 RUE SPARKS,

!
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